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Lettre Pastorale

px MGR. DE NONTRÉAL SUR L'USURE.

SACE RGET, par la gréce de Dieu

Atole. Ebque do la Ste.
Eglise &Montréal, Assistant au TYône

Pontifical, etc.

ru Clergé Séculier et Régulier, et à tous

‘ivèles de notre Divcèse, Saut

los entdiction ea N. 8. J..C.

—

Depuis assez longtemps, N. T. C.

F., ct depuis surtout que les peines

sevères, portées par notre loi civile

contre les tsuriers, ont été suppri-
mées, l'usure fuir, dausce pays, d é

tranges ravages. Plusieurs, hélas !

 

cn sont venus jusqu'à croire, el rdé-
me jusqu’à dire ouvertement qu iln’y
avait plus d'usure ; et quelon pou-

vait en conscience exiger l’intérêt aa
taux le plus élevé. D'autres, plus
consciencieux, mettent à lu vérité

quelque borne à cet intérêt ; mais

comme en cela ils nesuivent pas les

vrais principes, mais uniquement
9 leurs propres lumières, ils se font de
NT fausses consciences.

A la vue de co torrent d'injustices

ui entraine notre société dans un

abime eltroyable, Nous nous faisons

un devoir d’élever la voix, comme fit,

dans une semblable veeasion, un des
lus grands Papes qui ait gouverné

l'Eglise, de crainte que ce mal, vrai-
ment contagieux, ne jette de plus prô-
fondes racines, à l'ombre d’un silen-
ce, qui semblerait l’accréditer. Ne
malum Aujusmodi temporis diuturni-
tale ac silentio vires magis ucquireret.
Clest Pimmoriel Benoit XIV qui par-
le ainsi, duns une Lettre Encyclique
qu'il adressu aux Evêques de Plia-
lie, pour les mettre en garde contre
une erreurfort préjudiciable qui com-
mençait à se glisser. Culte lettre est
an admirable Résumé de la doctrine
de l'Eglise sur l’usure. Aussi, le St.
Siège u-l-il coutume de renvoyer ceux
qui le consultent sur cette inatière, À
ce précieux document. Vous ne se-
tez donc pas surpris si nous y avons
souvent recours, dans cette Instrac-
tion (Lettre Encyclique Vix perve-
nil).
Car le mal, que redoutait ce savant

Pontife, était présisément cette mé-
me erreur qui fait parmi nous des
progrès alarmants, puisqu’il se plaint
de ceux dont la morale étnit si re-
lachée, qu’ils justifinient l’intérêt, à

#3 quelque faux qu’il fut. Nonnulli in-
5 dulgenles adeo remissique sunt, ul
Ed quodcumgque emolumentum ab usuræ
Ed
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keying liberum existiment. (No
9.

Aussi prenons-nous, pour arrêter
te mal, les moyens que recommande
ve vigilant Pasteur, savoir, de Nous
entendre avec vos pasteur ordinaires,
pour qu'ils vous dirigent dans les
vuies de la justice, et de vous ndres-

@; er Nous-méme une Instruction Pas-
orale, sur ce point important de mo
rale. C’est ce que Nous avons fait
en les chargeant de traiter cette gra-
ve question, dans leurs Conférences
Ecclésiastiques, et en les réunissant
dans leurs Archiprêtrés respectifs,
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à Nous dire du prét à intérél, qui of-
fre dans lu pratique, tant et de si
grandes difficultés,

#8 Non content de toutes ces précau-
Fr lions,prizes pour bier connaître tout
of CC qui pouvait Nous aider à diriger

RF “urement vos consciences, dans unc
| anore si embarassante, Nous avons

M8 cm devoir consulter de nouveau le
St, Siège. Car, c’est toujours vers
la Sainte Eglise Romaine, la Mère
“la Maîtresse de toute les autres
Eglises, que Nons iournons Nos ré-
gards,lorsqu’il se présente quelque
*étieuse difficulté, dans l’accomplis-
“ment de nos devoirs de Pasteur.
Or, tel était à nos yeux le change-
ment opéré, il yu deux ans, dans
notre loi civile, qui ne punit plus,
comme nutrefois, les usnriors, ot don-
ne aux parlicaliers la liberté de se
are un taux conventionnel.
Pour tous ces procédés, vous pou-

vz comprendre que Nous sommesbien éloigné, N. T. G. F., de vouloir
exagérer la sévérité de la morale
“vungelique, concernant I'usure. Que
Dieu Nous garde d’une telle impru-
dence, qui aurait Four résultat derendre le joug du Seignour plos.pe-

@ Ant pour vous, qu’il ne l’est en ef!
L'immortel Pontife, Benoit XIV,
dont les paroles sont pour Nous.des
vracles sucrés, Nous prémunit contre
ce danger, on nous avertissant'd’évi-
er soigneusementles deux extrémités
dans ésquelles étaient tombés, “do
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son temps, certains Docteurs, dont
€s Uns, par un rigorisme incxeusa-
\e, reJelaient toute espèce d'intérèt,

dans le contrat “de prêt, tandis ‘que
autres, parun relAchément impat-

donnable, ädmettaïent: commè 1sgit-

pour entendre tout ce qu’ils avaient‘

jer—Tout semestre commencé à l'ane
Edition devra se terminer, avant de

IVqu
eeeya.——————
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me, l’intérêt le plus immodéré. (N.
8).
Nous allons donc, N.T. C, F.,

pour l'acquit de noire conscience,
vous exposer, en termes simples et
familiers, la doctrine de notre Sain.
te Mère l’Eglise, sur l’usure, cn éta-
blissant cerlaius principes incontes-
tables el des règles sûres, au moyen
desquels vous pourrez, en bonne cons-
cience, vous conduire dans vos affai-
res de commerce et autres, qui se
rattachent à celte grave question.
Nous y joindrons quelques avis, que
le désir de votre bonheur Nous a ins-
piré de vous adresser, pour que vi-
vant, dans ce monde, sclon jus rè-
les de la sobriété, de la justice et de
a piété, vous soyez pleins d’espérau-
ce, en attendant l'avènement deJ. C.
Notre Sauveur (Tit. 6, 2).

PREMIER PRINCIPE.

L'Usure est contraire au Droil Natu-
rel et Divin.

Tel est, N. T. C. F., le principe
fondamental sur lequel roulent tous
les antres principes, qu’il s'agit de
développer dans cette instruction : et
Nous le prouvons par l’enseignement
commun des Théologiens et des Ca-
nonistes, à la tête desquels nous voy-
ons briller deux hommes aussi re-
marquables par lcur science que par
leur sainteté, savoir St.-Thomus, qui
fut de son temps Ange de ecole,
et St.-Alphonse de Liguori, qui a il-
lustré le dernier siècle par ses émi-
nentes vertus et sa science profonde.

Ils nous cnseignent que 1’ Usure est
défendue parle droit naturel, qui éta-
blit connne règle invariable dans les
contrats uno juste égalité entre le
travail et le salaire, entre la mar-
chandise qui est vendue ctle prix
qui en est exigé, entre la chose pré-
téc et celle qui est rendue, et qui par
conséquent défend au prèteur d’exi-
ger unc chose qui ne lui est pas due
en justice. Or, nous discat-ils, l’ar-
gent ou loute autre chose qui se con-
sume par l’usage, devenant In pro-
priêto de celui qui emprunte, c’est à
lui qu’appartient le profit qui en ré-
sulte. ‘* Certumest, inquit S. Alph.
“ de Ligorio, quod usura etiam de ju-
* re naturali est illicita, nee per usum
* rei mutuatme potest aliquid ultra
sorteexigi, ut communiter dicunt

“ Theologi et Juriste” (Theol. Mo-
ral. lib. 3. n. 759.)

Cette justice égale qui, d’après le
Droit naturel, doit s’exercer dans le
contrat de prêt par le préteur et l’em-
prunteur, est solennellement procla-
mée dans l’l£glise par le savant Pon-
tife Benoit XIV, comme une règle in-
variable pour ln conscience, et celui
qui oserait la violer serait par-là mé-
me convaineu d’usure.
“ Contra mutui legem, quie neces-

“ sario in dati atque redditi equali-
“ tate versatur, agere illi convinoitur
“ quisquis eadem wmqualitate semel
* posita, plus aliquid a quolibet, vi
“ mutui ipsius, cui per wquale jam
“ satis est factum exigere adhuc non
** veretur”(Lit. encyclic. Bened XIV.
Vix pervenit).
Ces preuves nous suffisent pour

nous convaincre que le Droit naturel
défend l’Usure, qui, remarquez-ie
bien, ,N. TP. C. F., consiste essentiel-
lement dans lc profit que l’on pré-
tend faire en prétant son urgent, ou
toute autre chose estimable a prix
d'argent, pour la seule raison que
l’on veut bien faire ce prét, quoiqu’il
ne doive s’en suivre pour le prêteur
ni dommage,ni perte d’aucnn gain, ni
danger du capital.

C’est ce mème ‘principe de Droit
naturel que Dieu avait gravé dans le
cœurde l’homme en lé créant à son
image, et qui se trouve promulgué
une infinité de fois dansla Ste.-Ecri-
‘ture, tant’ dans l’Ancien ’Testament
que dans, le Nouveau. ‘ Vous ne prê-
lercz point à usure à votre frère :”
tel fut le commandement que le Sei-
gneur fit aux Juifs : Non /æneraberis
Jralri tuo ad usurampecuniam (Deu-
ter. 23, 19). * Prêtez sans exiger pour
rcla aucun intérêt,” tel cst Je com-
mandement que Notro Seigneur fait
aux chrétiens, en confirmant celuifait
aux juifs, Muluum dale, nihil inde
speranles (Luc. 6, 35).

Et comme cerlains auteurs avaient
cherché à prouver que lUsure n’é-
tait-pas contraire au Droit divin; et
qu’ils interprétaient dans leur sens
les passages qui la condamnent, Be-
noit XIV leur ferma la bouche, en
disant qu’il approuve le sentiment
coniraire, parce qu®il*le trouve solide-
ment appuyé sar léstémoignages de
la Sic.fer ture, ot dos Pères qui l’ont
interprétée.
Confirmamus quæcumque insenten:

Liis superius’-exposilis continentur,
“Ctèmscriptores.... plura sacrapum Lil
lerarumlestimonia…el Palrum auc-
‘loritas ad _easdem sententias conpro-
Dundas .pene conspiyare videatitur.

t

0. .

Il est en effet façilede se convain-
cre.que .c'est.dans ce’ sens que les 

Livres Saints pour condamner l’U-
sure.

Teriullien ne regardait In loi de
Dieu qui défendait l’Usure aux Juifs,
que comme une préparation à l’Evan-
gile, ct pour en adoucir la pratique
aux chrétiens (Lib. IV, contra Ma-
xim).

Apollonius, qui vivait au méme
temps, compare l’usure aux crimes
les plus déshonurants. Car voulant
prouver à Montar que Priscille n’é-
tait qu’une fausse Prophétesse, il lui
fait ce reproche bien mérité : Æ'al-ce
le procédé d'une Prophétesse de se par-
Sumer les cheveux, de se farder le vi-
suge, de vouloir étre aimée, dejouer
aux dés el à d’autres jeux de hasard et
de préter son argent à usure ? (Chez
Eusèbe).
St-Jean-Chrysostome combat avec

toutes les armes de son entrainante
éloquence, l’usure et les usuriers. Il
ap lle les contrats usuraires des
obligations d'iniquilé, réprouvés par
le Prophete Isaie (ch. 58). H montre
que ce négoce était défendu aux juifs.
Il accuse l’usure d'être inhunumne.
Pour prouver que celui qui emprunte
à Usure y est forcé pur la nécessité,
il le compare à Abraham, qui Inisse
Sara entre les mains des Egypticns
pour suuver sa vie (Voyez Grotius.
Commentaires sur St.-Luc).
Nous ne finirions pas si Nous vou-

lions citer tous les beaux passages
des Saints Pères qui, dans leur ar-
dente charité pour le salut des peu-
ples confiés à leurs soius, ne cesse
rent de s’élever contre l’Usure, nfin
d’en inspirer de l'horreur aux chré-
tiens que l'amour des richesses faisait
tomber dans ce vice exécrable, Mais
St.-Ambroise va parler pour tous les
autres, et il le {era avec une autori-
té d’autant plus importante qu’ayant
été gouverneur de Milan avant d’en
devenir PEveque, il pouvait mieux
connaître les mauvais eflets que pro-
duit le prêt usuraire, même sous le
rapport civil.

Aussi, appelle-t-il Pusure un
prét exécrable.  L'usurier, dit-il, ne
donne qu’une fois, el il exige sou-
vent, el ilfail cn sorte qu'on lui don-
ne lfoujours. Un malheureux s'ac-
quilte d'une moindre dette, et il en
conlracle une plus grande, Voila,
s’écrie-t-il, à riches, vos bienfails :
vous donnez moins ct vous exigez
davantage. L'offre est douce, l'exé-
culion est inhumaine (Grotius, loco
citalo).

Il est aisé de conclure de tout ce
que Nous venons de dire, que l’Usu-
ré est contraire au Droit naturel et
divin ; et il s’en suit qu’elle n’a ju-
mais été permise, «t qu'elle ne le se.
ra jamais, quelle que chose qui arri-
ve. Car ce Droit ne peut pas chan-
ger ; et Dieu lui-même ne saurait en
dispenser ; parce qu’il ne peut pas
faire qu'une chose qui est mauvaise
soit bonne.  Autrément il ne serait
pas Dieu.

À continuer.

—- -

Correspoudance Farlementaire,

Québec, 5 avril.

Au moment où la réponse de l'Ordre
a Phon. Cartier est urrivée ici, plus
d'un charitable conseil est purvent aux
oreilles du ministère. Un bou article
du greffier de la Cour d’Appel, ne ferait
pas de mal, opina M. Morin ; uu rutre
par M. Inspecteur des licences, reprit
M. Belleau ; si le Journal de Québec se
mettait do Ia partie, ajuuts unpetit dé-
puté que j'estime infiniment. Rien de
tout cela, obsorva M. Cartier : silence à
ln Minerve et silenco ici ; télégraphons
cola a nos amis, La Minerve, du reste,
n’u-t-elle pas assez à faire par le temps
qui court 1 Elle nons promettait l’apçui.
l'influence efficace du parti anglais dans
le Bas-Canadu contre la représentation
bäséo sur la population ; ct aujourd’hui
elle rompt avec los journaux anglais de
Montréal ses plus vaillantes lances.
L'Ordre, vous vous en rappelez, lui
avait pourtant dit'que-les journaux-an-
luis sont plutdt avec M. Brown qu’a-
vec moi; s’ils paraisseut me soutenir,
C’est que jo suis le premier anglais du
pays. Jo suis avec l’Ordreici : les ânes
ne sont que des prophètes de malheur ;
au dive de Pécritdie: nd'dtieso permit
de prophétisor, mais ce fut pour forcer
Bälaamde timndiro ce qu’il voulait bé-
nir. La Minerve qui s’én allait vers la
Gazette, lo Herald, le Pilot, le Commer-
cial, avec des paroles de paix,s’arréte|
en chemin pour leur jeter des anathé-
mes.

Vous patlez comme un sage, M. Car-
tier. Pour vous en récompenser,je
vous pardonnerai d'avoif lu ma réponse
ce matin à M,’ MaoDougall, rédacteur
du Globe. .
Les débats,mercrediat vendredi,

ontroulé sur l’élection: .c flord et
sur la:toi-dejhry'faitedune FLégis-
atif. PP 4 oa

“Quant & PélectibhdeSheflyrd,jla
été clairementprouvépar les différents
oratours, par M. Laberge ‘duns un ma-
gnifique discours el par Bl. Sicotte, par
A.Cartier ot par -M. Dorion, que la
votation était. franduleuse de la part Pres de l’Église ont entondu nog{J8R(e'M} Beste.|:Vamais
des amis de M, Huntingdon, 'sdversai-

pl 3! acan-

‘ffon anglaise ouvoyuà
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daloux complot n’a été ourdi plussu.
vrinment pour perdre uu Canadien-
Français, qui avait en so faveur le sen-
timent populaire ot lu mujurité bien dé-
claric de ses clectours. Listes électo-
rales faites la veille même de la vota-
tivn, Votes illégaux, votes pris sue M.
Bessotte pour les qunner à M. Hunting-
don uprès la votation et cela de lu main
de l'ufficier-rapporteur lui-même. Aus-
si je n'ai aucun doute que M. Bessette
prendra bientôt son siège en parlement.
luis le resultat de ln discussion n été

de citer à la bu ro de la chambre tous
les officiers-rapporteurs, la plupart com-
plices de M. Huntingdon: ee qui va
prolonger considérublement lu session.
Nous espérons que ces officiers violu-

tours de la lui ot de leur serment, so-
sont sévèrement punis. Quis soient
tu exemple et uue leçon pour les pru-
chuines élections générales !

Après s’être opposé à la loi de jury
dans la Chambre faute ou il u ute de.
fait par 12 de mnjorite, lo ministre a
réussi hier soir a la faire perdre «ans
les Communes. Nous avons trouvé dans
cette discussion, la sincérite de en pa-
role et la mesure de son patyiotisime.

Voyez. Le ministère à fuit adopter
pur lu Chumbro le paragraphe de l’u-
dresse qui demande le concours de la
représentation nationale dans l'œuvre
d'assimilation des Lois qui régissent l'une
el l'autre section de la Province.
A moins d'une moquerie cela voulait

dire que les lois du Iaut-Cannda se-
raient assimilées aux lois du Bas-Cn-
nada duus une égale mesure. Oh! non,
ce n'est pus co que seut le ministère;
autrement il ne se serait pas conduit
comme il 'a fait hier suir.
Que demande le Hant-Canada 1 Sa

loi de jury en matières civiles no fonc-
tionne pas bien, elle blesse grièvement
les intérêts de la communauté civile,
elie répugne au sens commun. fa na-
jorite des députés du Ilnut-Canada de-
wmande d’ussinezder cette did le loi du
Bus-C'anada.

C’est impossible ! repond M. Cur-
tier fort de sa majorité.

L'opposition haut-Canadienne à éner-
giquement protest, il s'en est suivi des
scènes regrettablos qui ont lait rappe-
ler M. Alleyn uno dizaine de fois à l’or-
dre, fait donner à M. Dunktu le surnom
de sauragesse d’Arthabaska et à M. Cau-
chon celui d'honorable membre pour le
Journal de Quebec.

Mais l’opposition n du céder devant
la promess: faite par le Ministre des
Postes que le ministère prendrait str
lui-même l’initiative de lu chose.
Comme je vous Pai déjà dit, il est

presque certuin que les différeuts pro-
Jets de loi contre l’usure ne passeront ni
dans les Communes, ni dans le Conseil
législatif. Le mumstére leur est con-
traire, et il n’y a pusde députés nssez
influents pour mener lu nicsure à bonne
fin. C'est ce qu'a fort bien compris M.
Bureau quand il fait puremeut et sim-
plement une motion pour déclarer qu'il
est désiralde de fizer le taux de l'argent,

bres, le ministère est dés lors obligé de
fuire de Pusnro une question ministéri-
cle. Déclarer qu'il est désirable de fix-
er le trux de l’argent, c’est déclurer
quit faut le fixer.
M. Cauchon a donc grandementtort

d'accuser, dans son jourual, M. Bureau
d’avoir voulu prendre le pus sur les nu-
tres dépu és qui s'occupent de la ques-
tion. C’est une mesquine julousie qui
devrait disparaître devant l'importance
de ce projet de loi. Il n’y a dans lu con-
duite de M, Buronu ni ruso ni stratagème
parlementaire ; le député de Napierville
n'a fuit que marcher sûr los traces do
M. Cobden, membre du parlement d’An-
gleterre. Bion des fois ce député avuit
proposé qwil serait désirable de rappe-
er la loi des céréales, mais toujours inuti-

lement, ayant contre lui influence do
Sir Robert Peel. Entin il réussit à ob-
tenir la anujorité dans les communos, ot
uussitôt le ministére d’en faire sa me-
sure, en faisant l’élogo de Richard Cob-
en.
Nous rappelons ce lait à la mémoire

de ’honorable membre pourle Journal
de Québec.

M. Bureau a présenté un excellent
projet de loi pour rétablir l’autorité des
évêques dans leurs anciennes prérogati-
ves touchant l’érection des paroisses.

L'ucte municipal de 1555 établissnit
qu’aue paroisse érigée soit civilement,
soit canoniquement jouiruit de tous les
privileges qu'il présentait ; the term
*« Parüh ” shall signify any territory
erectedtuto a * Parish” either by civil or
ecclesiastical authority. Au moyen de
cette interprétation les paroisses érigées
canoniquoment avaient les mêmes droits
que les paroisses érigées civilement. On
Jugera de son importance si on ajoute
que dans lo Bas-Canada les trois quarts
es puroisses n’ont d'autre titre à jouir:

du bénéfice de l’ucte que lenr érection
canonique. - _
Nous devons dire de suite .que-cette

clause gênait considérablement les vues
et les empiétements de ln population
anglaise des townships. Jalouse de voir
quepartout où s’élevait une oroix, une
église;{un clocher, se groupait l’élement
canadien-français, qui pur Ja force de
son expansion s'omparaiË” nécessuire-
‘ment 'dela municipalité,céttepdpla-

. Cartierses
représentants qui lui dirent: Vous nu-
rez votre concours dans tous vos uctes
d’assimilation, mais, en feyanche, re-
tranchez aux évêques une partic de   leur autorité, ôtez-leur ls. droit ériger
canoniquement nus townships,: que es

tv} + tna

Si cette notion est adoptée parlescham-.

 

paroisses ainsi érigées ne jouissent pas
des priviléges de l'acte municipal. Nous
préférons le système de townsbip suivi
dans le Haut-Canude ; ussimilez, uosi-
mulez, assimilez !
Je suis votre homme à répondu M.

Carlier.
En effet, l'acte municipal de 1860

rappalunt celui de 1855 dit: “ Le tenne
‘ paroisse * signifie aoulement tout ter-
ritvire érigé en paroisse par PAUTORI-
TE CIVILE.” lu mot AUTORITE
CANONIQUE vst habilemeut retran-
che. Quelgu®an qui en fuisait lu re-
marque u reçu de M. Cartier cette in-
svlante réponse : * Je savais bien ce que
© je faisais quand j'ai vetranché le mot
“ CANONIQUE.”
Jenni pus besoin do faire ressortir

toutes les conséquences funestes de
l'ucte de 1860 qui supe l’autorité ccclé-
s'astique pour favoriser l’élément pru-
tustant daus t0s towmslips. Qu'il me
sulliso de dire que tous les uotos des
municipalités qui ne sont érigées que
cununiquement, sont nals on fait el vn
droit,

C'est pour remédier à ce déplorable
état de chose que M. Bureau à mis de-
vant les chambres le projet de loi «que
Jo vous envoie, ufin que le public jugo
do son importance :

Considérant que, daus le Bas-Cunuda l'é-
tectiou d’une paroisses, sa division où sulali-
vision su fuit par décret cauonique ;

Considérant que le libro exercice de co
diuit est une des blses do nos institutions
religieuses ot nuciales dans la Bas-Cauada ;

Et considérant que l’acte municipal du
Bas-Canada de 1860 sapo ce droit dans
ses bâses ;
À ces causes, Sa Majesté, etc.
[. Lorsqu’une purolsse ou partie de pa-

roisso sera érigée canoniquement soit duns
las limites d'une seigneurie où d'un towa-
ship cotle paroisse où partie de paruiese
youira des droits et privilèges tant de l'acte
municipal du His-Canada de 1860, que «le
tout autre acte municipal qui pourrait êtiu
passé à l’avenir.

ainsi érigée canoniquement conservera le
nom qui lui aura 616 donné par le déctet
canonique.

ill. Touts partie d’une puroisse ou town-
ship aunexée à uno autre paroisse prendra
le num canvuique ot jouira des droits et pri-
viléges de In paroisse au profit de luquel!e
cotte annexion aura eu lieu.

IV. Le mot ¢ pawisse” dans ‘uote mn-
nicipal déja cité signifiera et sera censé
avoir signifié tout territoire érigé tant canu-
niquement que civilemont.

. Cet acte s’applique au Hus-Cauuda
soulemen.i.

C’est en favorisant l'adoption d’une
pareille loi que M. Cartier prouvera
qi mérite le nom do Père du Das-
nada, que lui donne la Minerve !

— wl >

Il y a actuellument devant in Cham-
bre plusienrs projets d’nctes importants,
sur des matières assez variées, et qui,
nous l’espxrons, ne munqueront pus d’ut-
tirer toute l'attention des hunorables
membres. Quelque soit lo nombre de
lois que nons possédious déjà, il est cer-
tain qu'on peut en ajouter ancore quel-
ques-unes avec infiniment d'utilité et
d'avantage pour lo peuple.

Il yu longtemps que tous les vrais
amis de ln nation crient contre lu loi
d'usure, qui n été imposée au pays mal-
gré les funestes prédictions des hommes
les plus éclairés. Ces prédictions se
sont mulhourousementréalisées, et pres-
que toutes nos campagnes sunt actuel-
lement dévurées par ce chancre et
plongées duns l’étai le pius déplorable.
II faut quo ces incouvénieuts at ces
malheurs soient devenus bien grands et
hien putpables, puisque le Clergé, si
roverbialament lent a se prononcer sur

bes questions d’intérét public, vient de
rendre In parole par la voix du digne
svêque do Montréal, et protester éner-
giquement contre les maux que produit
Pusure, on exposant sur ce sujet l’im-
muable ct éternelle doctrine de I’Lglise,
Nos lecteurs trouveront dans une au-

tre colonne le mandement nüguel nuus
fuisons allusion.
Nous zonseillons à la Minerve de lire

avec attention ce précioux documentet
de bien se pénélrer de lu force desnuto-
‘rités ecclésinstiques et autres qui y sont
citées, afin de voir si elle a eu raison de
se permettre ‘de rire do ces dernières à
propos du discours de M. Büroaü sur le
mêmesujet. Elle y verm que “les quel-
ques philosophes de l’antiquité, les quel-
ques théologiens et les quelques écunu-
mistes mudernes qui ont condamnél’u-
sure comme illégitime et dangereuse
our la suciété,” étlaieat remplis, en par-
unt, d'une profondesugesse ot d’une
griunde connaissañco des avahlages spi-
rituels et matériels des peuples. 1 faus
espérer qu’ainsi Instruite, elle ne tron.
vers plus la chose” aussi *nmusau-
te.
Nous sommes heureuxde voir qu'en

toute’ probabilité‘les‘’feclamations du
Clergé seront admirablemont secondfes
dans Tes Chambres.Plusiegrs bills ¢on-
tre l’usure ont été présentés, et letalent
de ceux qui les proposent nous font fur-
tement espérertu résultat favorable. On
dit cependant que Je ministère les oppu-
sera. Fisonisda celbi.de Phéital.
Cauclion, qui laisse le taux de l’intérêt
en blanc. Celui de M. McMickon atplus
explicite: j cse que J'intérôt soit
fixé &8 p.Toedélevé ; yn:
‘télé “moindre protégerait mieux lu
classeagricul’ tout en ’sanvogärdont
les intéréisdit commerce. Nous airmois
michx celidi-de lhod.:M; band ui
il-jirépose & p.100 5nous éroyonssihoëz:
lrefient-‘que c’ost de ids)onvapable
dans l’état actuel duTE yenpun
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autre de M. Bourassa ; mais nous ne le
connaissons pas.
Un tel accord, un semblable concours

de la partie plusieurs représentan’s 4 la
fois, montrent qu’évidemment l'usure
a fait son temps pormi nous. Tom
d’ailleurs reclamo impérieusement l’ubru-
lition do cotte loi immurale : In Religion
ki condumne, les intérêts agricoles, les
affuires cowmurciales y trouvent laur
ruine, ct les vœux de toute la population
la prusotivent énergiquement. Ceux
qui l'ont propusve, avaient peut-être de
bonnes intentions ; tmais sls ont été de
bonnefui, sis sunt aujourd'hui honné-
tes, ils ne peuvent s'empêcher do recun-
naître que lour essui à éte malheureux
et qu’il les condumne.

n bill que propose l’hon, Et, Sicotte
concoure admirablemont & fuire dispa-
fattre celteloi, en donnant des moyens
de fournir abondamment et à bon mar-
ché l'argent aux cultivuteurs. C’est un
acte pour établir uu système du crédit
foncier, avec amortissement (orcé, ut
pour assurer aux propriétaires des moy-
ens d'améliorer leurs héritages, eu faci-
litabt des emprunts à long tcrmeet à un
interèt modéré. C’est là un acto de lu
plus huvte importance et de la plus
grande utilite.  L'hon. M, Sicotte auru
bien niucrite desn patrie s’il quriions à
y établir un système de credit foncier.

Nous espérons pouvoir parler plus
uu long de cetto question une autre
fois.
Le plus remarquable des autros pro-

Jets de lois que nous ayous sous lus
youx, vst celui de l’hon, M. Dorion pour
atulir le droit d'appel an Conseil Prive.
Cet acte, une fuis en forco,unra l’avan-
tago de donner ou Cunudda une juris-
prudence propre, ce que nous n'avons

pas eu jusqu'ici, à proproment parler.
Le droit d'appel en Angleterre un ses
avantrges et ses inconvénientss +E est
ditiicile de décider lequel l’empurte.

—-_—_—_—. .—.... - -

Nouvelles d’Europe.

SomMAILE.
François IL u déclaré qu'il rosternit

à Rome wussi lungtewps quo le Pape.
On prépare à ‘Turin es fêtes 1ma-

gnifiques pour l'arrivée du prince Nu-
puléon.—Myr. l'archévêque do "Trani
u refusé de chanter le Te Deum pour
Ia reddition de Gaête ; quelques Cinl-
dinis out pour cela attaqué lo palais du
prélat.— A Madrid, lo ininistère s'oat
prononcé firtoment en faveur du maiu-
tien du j - voir temporel.—On « parlé
de dépounier le Pape de ses Etats, on
l'u fait ; on à parlé de lo confiner dans
son palais ; on «we fora bientôt ; on ndit
qu'un lu chasserait de co même pulsis
pour faire place uu roi galant-hontne,
onle fern trds-probablement ; on indi-
que innintes ant Jértts mn et Von mur-
muro tout as * c'est a que Pie IX
sera relégué” ; cetto dornière idée est
suggérée encore par une brochure ai.
du mows, ne paraît pus oflicielle. —tu
France la plapart des journaux eatho-
liques, le Monde cu tête, sont en fa-
vour-du mouvement pulonais ; les jour-
naux anti-catholiques, au contraire, sont
contre.—Au corps Laygislatif, les débats
sur Pudresse out commencé avec égint ;
le premior et un des principaux ora-
teurs a été le noble comte de Flavigny
qui s’est attaché à rofuter do point en
poiat lo discours du prince Napoléon.
Le buron David s’est chargé dodéfendre
les idées exprimées dans la brochure
Luguéronnière.—M. Kolb Bernard cat
uussi voiu courugousoment défendre Is
Pupauté.—be discours du prince Na-
poléon au Sénut a été tiré à 300,000
exomplaires et répandu à profusion par
toute la France.—Pendant lo siégo do
Gaéte, un traltre, instrament de Cial-
dini, est parvenu à s'iut‘oduiro dans lo
conseil mêmo de Francois 11, ct y cat
rosté jusqu'à Ia fin. Qu'on proclaino ln
victoire des Pitmontais, ils avaient le
nombre et la trahison pour eux !—Il
doit paraitre une relation du siegedo
Gaëte pur M.-Oharles Garnier qui a
616 témoin oculaire. On dit que l’Em-
pereur partuge pleinement les opinions
de son cousin le prince, que seulement
il croit imprudont do le faira.paraltro ;
on donne pour preuve do cet avancéle
soin que le gouvernemont a pris de
faire afficher partout, duns tous les dé-
partemonts le discours prononcéau Sé-
nat.—On parle «d’uuo lettre-dua duc
d'Aumale uu prince Nupoléon: cette
lettro serait vivo-ot très blessante ;
mais on so rappéllo quo le prince cat
l'ugresseurpar les paroles dres ob in-
juriouges qu'il n eu pour ls famille roy-
alo.—Au corps législatif français. où

les mpmbres usont largement de la
libert&dé discussion aécordée parl’em-
ereur, M, Plichon ‘on exposant touto
"iniquitédo ‘ln.politique piémontaibe
fit un portrait--de ictor-Emuunuel

nÿ  n'étnis pus dos plus flattours, ;

pr

lanbsitôt loprésident1rappella A: l’or-

dés,ohJui,chidingJo Ftypdet
pour-les .abaents,Qu se. gards,lien
au Sénat,lpraque ‘lo pape non aou-
lement était aire mais méprisé et

vilipanidé,dé’ faire, naseoir ‘leso?u-

i5 op.Jar,dighny,«lerofpedter[es
‘rois. : Catrqu'aujourd'héi “leg” qqu-
ronnes ne sont respectées qu'autatit
qu'elles brillent‘do l’éclat des layon-
nettes; d'ést du* mélhs ce que la l'rarjce
8ohby ç fobSEINEpice

pakirmLh Miscoure, dp, KEY, Bpr-
Deel aiachaste+base, 30,076. : o
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rofonde sensation. Les représentants
u gouvernement en ont frémi d’indi-

znation, dit le correspondant parisien
de l’Universel, “ une fois entr'autres,
lorateur a fait bondir M. Bellaut
sur sou banc en disant à la fin de son
discours : “ ll y à quelque chose “do
pire et de plus ifrémidiable que les gou-
vernements qu'on renverse, ce sont
les gouvernements qui se suicident
Une granddo partie de ln Chan.bre a sp
plauci, les tribunes elles-mêmes ont
battu dos mains ; on aurait pu se croi-
ro à une séance do l'Assemblée nativ-
vale do la république.”
Nous regrettons do ne pouvoir aun-

lyse pour nos lecteurs quelques-uns
de ces ndmirables et conrageux dis.
cours qui sont comme In voix du la
France catholique protestant pour sa
foi et son attachement au père commun
de l'Eglise. Là où on croyait quo les
catholiques sc tuiraient dans la crainte
et In confusiou, ils apparaissent tout-à-
coup grands par leur éluquenceet leur
courage. À la face du monde qui croyait
sgonisante lu foi de la vieille France,
parce que tout co qui étuit su pouvoir
et dans les charges était imbu des
idées nouvelles, ils sont venus, en phu-
lange serrée se faire proclamer puis-
sants ct forte par le uotbre et par les
armes.
Au curpy législatif et au sénat, ou u

demandé au gouvernement co qu'il dé-
sirait fairo en Îtalie, 8: les troupes frau-
çaises continueraient à occuper Rome,
mais les organes du pouvoir sont restés
muets où ont éludé la question. Où an-
nonco utle réponse de Luguerronnière
à la lettro de Mgr. Antouelli. En ltalie,
Alexandre Dumas vier, de se déclarer
contre la dynustie Muratist . Pour in-
tluencer le voto ‘lu corps législatif ou
s'est servi de plus d'une petite ruse ole
guerre. Pour prouver, purait-il, l’adhié
sun du peuple à lu politique de l empe-
reur on u fait assembler one troupe de
400 à 500 étudiants du quactier latin
qui sont venus demander acces AUX sh
ances en donnant des marques non
équivoques de leurs tendunces révoln-
tionunires.—lo général de Goyon à en-
voyé un batuillon à l'untecurvo et un
détachement à Vullecurso, où les d'ié-
montais de Naples ont fuit une incur-
sion.’ Ces derniers so sont retires devant
les troupes frungaises, Cep ndant on
attend à Mlome une démonstration. ux-
traordinaire, qui sera suivie d’un pre-
chain dénouement saus combat,

Le colonel de zounses, Becaelièvre,
est roinplacé par le culunel suisso Al-
letz. Des troupes sout parties pour aller
réprimer lu Réaction à Lecce. M. Liboro
l'omano est allé summer le curdinal-ar-
chevêque de reconnaître le guuverne-
ment. En Syrie Ja misère estextréme et
l'audace des Druzzes s'est accrue par la
nouvelle quo les troupes françaises al-
laient ôlre furcecs de quitter le pays.—
Ou regarde l’uceupation de Rume par
les troupes Surdes comme nue chose
Certaine. Par suite d'un démélé surve-
nu ent lo ministre des armes vi le cu-
lonel des zouaves puntificaux, ce der-
nier, M. de Becdelièvre, u été amené à
douner sa démission—Par une lettre
qui contient un utner reproche pour
François I, losd J. Russel declare au
representant de ce roi qu'il ne pont plus
être accrédité auprès de la cour d’Au-
glotorre. L'amlmssadeur de François
u répondu on rétutant les calomities du
ministre anglais, et en défeudant noble-
ment son royal maître.—A In chambre
de Turin, il w clé presenté une potition
signé de 8,500 citoyens, demandunt que
lu gouvernement obtienne de l’empe-
roue des français le rappel immédiot des
troupes franguisos à Rome.—On dit que
Garibaldi doit passer aux îles ionnien-
nes.

Le correspondant parisien de l’Uni-
versel dit que M. Kellet (un de ceux qui
ont énergiquement condamné ln politi-
que de l’empereur on Italie) s'est vu
refuser l’autorisation de publivr son dis.
cours en brochure. M. de Mornÿ ne
consent à l’autoriser que si l’orateur re-
tranche le pussage on il accuse Pempe-
reur d’avoir été l’oxécuteur testemen-
tuire d Orsini et de n’agir en Italie quo
sous la peur du poignard ot des bombes.
L'honorublo député u refusé de mutiier
son discours, et l'afluiro en est là ; muis
on assure qu’elle duit être soumise au
corps législatif lui-méme par un de sea
membres, M. de Chuzelles. Le débat
seru curieux.—0I. Crôtineau-Joly à en-
fin trouvé un imprimeur, et sa brochure,
intitulée Rome et le Vicaire savoyard 0
pur.” Voici cu que nous en dit le mê-
inv correspondant:

La brochurb de M. Crôtineau-Joly,
Rome et le Vicaire savoyard, 9 paruhier
suir. C’est un succès d’audace’et, de
franchise, dv luynle discussionet ‘('a.
perçus tout nouveaux.

Avco sa verve habituelle, M. Créti-
nean-J oly fait entrer lu questién dans
un autre ordre do faits. ‘TI se prond
corps à corps avec lo princo qui asor-
tuis ne s'appelerplus que le Vicaire
snvoyard ; 11 démolit pièce à pièce tout
ce'système blabord ‘duns les officines itn-
lisnissimes et anti-chrétiennes ; il dé-
chire tousles-voiles, il- répond à toutes

les difficultés et à LousJes mayvais vou-
thste à suvoir maijonant0egue

es ennemis de la: Pdpauté, oseronit_Ini

pondre.12Ù
- Ay milieu do.ce fouroulantde bon-
nesTaisons etdo sarcasines aigaisés de
mains de maîtro,-il m'est - impossible,
‘dans le premier moment, de voue citer
‘qdelquies fragmants;dé céttepDruchure
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     brûlante comme um ler chaud. Je ne
sa vous transttise que quelyueslignes,

oici l’an dus pussagea qui me tombent
sous la main:

“ Denys, tyrau de Symouse, préten-
dait que des dieux protégeaient l'impié-
tè. Pour le prouver, il opprimait leurs
rêtres et dépouillait leurs temples,
Sous prétextu que le munteau d’orqui
couvrait les éjuules de ia statue du Ju-
piter Olympion était troplourd en été et
trop fruid eu hiver, il te remplaçait par
tn manteau de luine. -Denys n’ollnil
posau delà. Le Vicuite savoyard, eni-
vré d'aspiration italienne, ne s'arrête
poe. it ue veut pas même laisser au
upe ce dernier lambeau de drap. Et,

daus son vépulcre de vingt et un siècles,
Denys le tyran, profondément humilis,
confesse qu’il u trouvé son maitre.”
Un autre mot me revient et je ne

veux pas vous en priver.
“ Le Pape, dit VI. de Crétineau Joly,

“ sait tres-bién où veulent le conduire les
respectheusen vjulenc.s et les-savantes
hypocrisics.  N'enteud-il pus tous les
jours murmurer autour de lui ce que
Caracalla disait «fe son frère Gétn, ane
sassiné par ses ordres. * Qu'il soit Dieu,
Mais à condition de ne plus vivre, Sit
divus dum non sit tivus |

Lon eurôlemonts continuent dans l’ar-
mées du Pape.—Le parti mémontais «
organisé à Rome une démonstration qui
devait éclater lo 14. Lo genéral de
Guyon u tout empêché par un grand
dépluioment de furces. Le lendemain
un 5 nfliché sur les murs Jos mots do
* Vive Victor Emmanuel.”—A propus
du corps législatif françaiset de l’oppusi-
tion qu’y ont fuit les catholiques, on u du
que le ministère nurait Été renversé si
les munistres cussent été responsables.
-On urganise en France des manifes-
tations en faveur des chrétiens du Syrie.
Une supplique doit, dit-on, être présen-
téc au muut demandant la prorogation
de l’occupation uu-delà du 15 juin.

—————- 0.nee

Nouvelles des Etats-Unis.

Las imême incertitude continue tou-
jours À régner sur l'étut des Gvé-
néments nux Litats-Unis. II cat
itnpossiblo de prévoir co que l'avenir
réserve nux confédérés du Sud; ct
coux qui possèdent lo pouvoir en main,
gomblent ue pan le sovoir non plus.
Quelyuee faits cependant 60 sont pna-
sts dernièrement, nssez intéressants
par «…x<-mêmes ob qui peuvent peut.
être nier À entrevoir la suite dea cir-
canstunces.
Quand à l'état actuel des forts fédé-

raux du Sud, le Courrier des Ltals-
Unis dit qu'on annonce qu’un navire,
chargé de recevoir à son bord In garni-
aon du fort Sumter, est déjà en route
pour Charleston. Le Post aflirme que
ae cat presque décidé à renforcer
cet méine garnison. Un uutre juur-
nat pruile de l'évacuation générale des
Postes du Sud, à l’excepti-n des forts
de Key West, On dit sisi qu’un dé-
barquement (de troupes vs: être opéré
uu ort Pickens, et que si les troupes
sCcos. lonnistes veuleut s’y opposer, un
leur rvudra feu pour feu. Lo Courrier
des Etats-Unis dit que les vivres de-
viennent rar s au fort Pickens ; en re-
vonche, l’artui + +1+ In confédération du
Sud ne manque «4 1ien.

Depuis que ve qui prôcèile est écrit,
nous apprenons par lo Courrier des
k. (I, quo l'ordre do débarquer dca
renforts nu fort Pickens vst donné et
sera exécuté coûte que cuûte. ll en
aera probublement de même au fort
Sumter. On ngité ln question d'un
blucus aux bouches du Mississipi et
tout porte à croire qu'ello gern résolue
affirmativement. Les «deux forts sent
menucés d'une attaque imminente par
los troupes du Sud ot se préparont i se
défendre.

Des nouvelles Je la Nouvolle-Orlé-
ans annoncent que le général Ampodin,
avec 3000 livtunite, murcho sur Browus-
ville, Il ae fuit précéder por des pro-
clamations disant que le Texas nppar-
tient au Mexique, e+ quu le woment est
venu de le ropreudre. On eo prépare
À le repousser.
On annonco commo certain quo le

drapeau cspagnul « té urhoré à St.
Dominguo par les Français ot los Es-
pagnols. Lo président orpagnol (liont
es nouvelles, aurait prénlubioment fait
savoir à la Ilavnno que, si les forces
n'étaient prs ouvoyéos imuiédiatomont,
let Espngnols stboreralent leur dra-
peau. Sn¢ quoi cing bAtimenta ont
quitté ln Hävano avec’ 1,000 hommes
de. troupue, ot, eccondés par uno cor-

, vette française, ont pris formellement
posscasion do 84, Domingue. Quoi cat

Up fait important, sur lequel nous
,âvens hâto de receyoir des détails,

On » vu quo lo Moxiquo fnisnit des
eflurta pour.conquérir le Texas: il va
bientôt avoir à défendre secs propres
foyers. Car lo général Miramon a été
à la Havnne dans le but d’y lever dos
troupes pour envahir le Mexique. On
sjoute que la Franco ot l'Espagne

+ sympathisent-dang ¢e mouvément, que

A
‘Anême ils doivent envoyerdes’ osoadres
pourl'appuyer.

, L'intérêt vn donc probabloment se
partagerontré la confédération du Sud
et Îbs'affajred du Mexique ot du Texos.
La guerre semble no pas vouloir plus
abandonner le contipent,.d'Amériquo
que le vieux monde : dansl’un et l'au-

: Yro-lédroit des gens cstviolé, ot quel-
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qui a certaipeinent . plus uimé.le Pié.
+ontqueJo Pape.peltcncorg:
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quefaismême le droit de l'humanite,-
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> gi#uf"en à donnél'exemple, âù mé-
H-ffisdes conseils de lu Franco, Mgr,

*6vdque d'Orléanstermineainsi :
Le Tout n’est. pas dit encore. LaFranco,

aéfons

AY al

Dites-nous le, monsieur ; déchirez Je
voile qui couvre vos dernières paroles,
mulevez ce mystère iuconvement, soe
toz de ces phrasos envoloppées et de
cetie équivoque peu digne de Vous.
Quoi ! “ l’Italie et la Papauté ternpo-

relle n'ont pas encore trouvé leurscone
ditions d’6quilibre,” dites-voms. © …
Ou bien ces mots, (monsieur, n'ont

pus de sens, où bien ils laisséy sauppo-
ser je tie sais quelle combinaison qu’on
mit imposible.

ne s'agit plus, comme le proposait
la Lrochure A Pape et le Congres,de
‘aisser eu St-Père Rome et un jardin,
Le Piémout exige Rome pour son Par-
lement; et Victor-limmanuel: pour sa
demeure. Il ne restera dunc au Pape
que son jardin et sa maison. En d'au-
tres termes, le pouvoir temporel sera
aboli ;le Pupe et la cardinaux reco-
vront un traitement et un hôtel. Vous
ne posez poinl, monsieur, celle COIrÉ-
quence ; to:le monde la tire pour vous
on vous lisunt,

Mousieur le vicomte, vous savez l’his-
toire Charlemagne n'a pas voulu quo
lo Pape fut son ausiouire, le Papo n'a
pas voulu être l’aumônier du grand
Nupuléun, et vous croyez qu'un Pape
voudra deveuir l’uumOnier de Viotor-
Emmanuel !
Ce pouvoir que la France u fuit, quo

lu France à rétabli, que les siècles ont
respecté, Siége Indépendant du Pontife
du genre humain, que Paris ne voudrait
pas céder à Vioune, ni Vienne à Maulrid,
m Mudrd à Munich, vous proposez
d’en fatre une prébende piémontaise !

l'uis, parce que nous considérons co
pouvoir, que vous voulez abolir, comme
essentiel à l’indepeudance de notre foi,
vous nous aceusez du mêler lo tempo-
rel au spirituel | Nous somes deshom-
mes do party, In Cour de Rome est ine-
née etobatinéo ! Vous lui conseillez
l’impossible, puis vous accuses de re-
pousser vus cousoils. Soyez. monsieur,
aincère et logique. Allez jusqu'au bout
de vos ruisonnementis. On peut avoir
deux politiques, on no pout pas avoir
deux conclusions. Or. vous en avez
deux. Décidez-vous.

Si vous voulez le muaintion de lu sou-
voitinrté pontificale, colweillez nette-
went au gouvernement de l’Eimpere
de défendre au l’ibmont d’y toucher.

Si l'abolition de oo pouvuir antique
est voire sunclusion ; si dans ces tristes
temps, où lu morale publique reçoit
puifiis chez nous de s cruelles nitoin-
tes, lu plus suguste représentant de In
foi et de la morulité chrétienne doit
être sncrilié, ditos-le ; si c’est votre opi-
nion, soutenez la, Mais, au moment
où Votre écrit peut mettre le comble
aux malheurs immerités du Pape, au
moment où il pout encourager la France
à ubandlonner le pouvoir temporel du
St-Sibge,et décider le Piémont à y
porter fn main, ah! du moins, ne lui
prôtez us des paroles pour insulter sa
victime !

Agrèez, etc.
t FELIX, évêque d'Orléans.

« - oe æ + -

Le dernier concert donné à la Salle
Nordheimer par M. J, C. Brauneis au
profit des puuvres de In St. Vincent de
Paul a obtenu um bon succès malgré
de mullieureuses circunstances surve-
nues tont-à-coup et qui ont empêché
plusie rs slumes ot messieurs dy pron-
dro puit. M. Bruneis no s’est pas
lnisse décourager dass son œuvre ohari-
table ot les demoiselles dde sn famille,
quoique non prévenues d'avance, se sont
frucieusement offertes pour combler les
vides laissés pur les absents ; commo
toujours, les domoisolles Brauneis ont
elé entondues avec plaisir.

- tm.

Nous avons requ le premier numero
d'un journal français publié dans ln fu-
ture capitale, et portant le titre de Cour-
rier d'Ottarca. 11 est bien imprimé ot
contient un bon choix d'articles. 11 so
proclame indépendant de tous los par-
tis. Nous souliuitons longue vis à no-
tre confrère ; ot nous espérons qu’il dé-
fondra vigonreusement les droits ies
Cuuadiens au milieu desquels il se trou-
ve placé.

citi attarmed «ds mens

Cour Criminclle.

Mardi 4 avril
Présidence du juge Moudelet.

Mr. Johnson C. R. demande qu’un man-
dot d'arrêt soit émané contre Pierre Doe
mers qui a déjà été trouvé coupable mais qui
te s’oat pus encore présenté.
M. Johnson demande aussi un mandat

«d'arrêt conre Mahon qui en 1862 s’évchap-
pr après nvoir été trouvé coupable par le
rand-Juty. Les mandats sunt accordés.
M. Drummond demande Phabeus corpus

pour son olient Fraser accusé de purjure et
l’obtient.
M. MoCambridge étant choisi sommefe

tit juré, decor "ide on être exempts alld-
yant qu’il es: magistrat ot echevin. Le

Jugê. ne peut lui accorder ss demande.
Michel Vandutte subit son procs pour

uvoir lo 22 Oo.obre mis le fou ln grange
de Josoph Grenier do St. Scholastique. M.
Drummond est l’avocat «de l’acousé.
L’accusation portée contre den étudiants

en médecine d'avoir void dos cadavres à
Longueuil, est déclarée faunac.
M. Alex. Fraser ayant êté appelé, plaide

non.coupable. M. Devlin, demande que
aon proces nit lieu immédialement, attendu
uo culle affair est liée avec celle du Os.

Bardelo. Mais le provés ot remis au pre-
mier jour du terme prochain, le 24 Septem
bro.

Le 6 avril.
La causa de Vendetls vat reprise ef se con-

tinue. 11 est déclaré non-coupable.

LE

 

< Faits Divers,

~Manrdi soir eut lieu dans une dus satles de
lIgutitut Canadien-Français, uno réunion
dsua le but de fonder une école d’éloquenca
permi les jeunes gens ds Montréal. Le
mauvais temps fut cause que l’assemblèo ne
fun pas aussi nombreuse qu’elle aurait du

tre.

consitéd'une institution de ce
las étudiants en droit de Montréal.
‘Cotta écolo doit étre sous la direction du

Dr. Firmin Prudhomme. Ceux qui ont
entenduparler çe monsieur, savent pu’il est
éminement qualifié pour reimplir cet office.

Cette socièté devra se composer de mem-
bres auditeurs etde membres‘aotifs ; leurs
noms indiquent suffisamment quellessont. 

 

dreJo Pape. Leveut- leurs attributions respectives,

. M,;.Ovide Perrault ouvrit la shatou en ox-|. :
posaut à l’auditoiro l'utilité, et mèmela né- |.

genre, parmi j

Les séances «e cette société devront se
tenir dans une deasalles du Palais de Jus-
tige, du moins, où doit faire les démarches
9pr obtenir l'uiage dPunedeesssaller. Loe

toa dus ligne et: les prim devront être
mie à la portée desétudiante, parmi lesquelg
œurtoul, se recruterent les « actifs. :
Nous souhastous à evite jeune sociélé tout

Le succés qu’elle mérite, mous engageons
les Jrreounte i se destinent à la carrière
du Barreau jar 3'y formes 3 Part si diffi.
ole ot si nécessaire ln véritable éloquen-
ce.

Dans un pays constitutionnel comme le
nôtre, où tout homme peut avoir un rôle à
jouer dans les affaires politiques, cet art ac-
qurert une double importance, et le term
Qu'on peut consacrer à en eludier les prê-
ceptes, n'est certes pus du tempe perdu.—

inerve. UCHR

~L’enquéis iustitube sur je curps dp Da-
vid Maher, à Sainte-Catherine, s’est termi-
née mardi, per un verdict d’homicide pro-
noncé contre Farrell quia 6th ramend en
ville et incarcéré en atendant son procès.
David Maher est un jeune hornme non ma-
rib ; son corps était, dit-on, horribiement
mutilé.—J. de Quebec.

—Nous avons déjà dit un rnot, il y # quel -
que temps, de la nouvelle machine à éten-

5 les lettres dont M. Abraham Perron ast
‘ingénieux inventeur. M. Perron a appor-
té, depuis lorn, de nouveaux pesfectionne-
ments à ra suachine. Il nous à été donné
dernièrement de viniter, dans les ateliers de
cet homme aussi modeste qu’habile, deux de
ces nouvelles machinesperfoctionnées, l’une
et l’autre destinées, croyons-nous, an Con-
ccil-Législautif et à le Chambre d'Assemblée.
M. Perron n bien voulu faire fonctionner ces
machines devant nous, et, d’après ce que
nous avons vu, à) nous paraît qu'un homme
exercé peut facilement btamper 50 à 60 let-
tres par minute. ll serait à désirer de voir
cetto machine dans les divers bureaux de
poste du pays.—Courrier du Canada.

—Unelettre de Rome en date du 9 mars,
annonce que Sa Grandeur Myr. Horan, bv.
que de Kingston, se disposnit il quitter lu
ville éternelle vers le inilieu du même
mois.

— Myr. Bedini, archeveque de Thèbes,
cosse, paruiteil, d'être secrétaire de la con-
urégation de la Propugaude pour devenir
évêque de Viterpe. Le siège épiscopal de
Viterbe est ordinuirement occupé par un
cardinal : on s'attend on conséquence à voir
prochainement Mgr. Bedini promu à ta han-
te dignité du cardinalat.—ld.

—Il peut être permisau Canadien de
blan.er daus l’Ordre In reproduction do
certaines notices nécrulogiques, mais au
moins,au milieu de scs complaisants
reproches, et comme pour en détruire
l'effet, qu’il n’écrive pus, en parlaut
d’une de ces notices qu’il blème : * Si
celte curiosité littéraire n’etait pus, com-
me sos devanciéres, aussi longue, nous
la reproduirions pour l’amusement de
nos lecteurs.

ou

-— Quelques journaux de département
parlent d’uue lettre de M. le princa de
vinville, relative aux événemeuts actuels.
Dans celte lettre cu prince proteste, dit-on,
uvec beaucoup d’énorgie, et cumme catholi-
que et comme français, contre les opinions
profunsbos par le prince Napoléon devant
© Sénat, et cuntre le accusations dont la fa-
mille dos Bourbons a 6té Pobjet duns le dis-
cours de ce née prince.—JAmi de la Reli-
gion,

~=Lorsque, pour le réparor, ou a tiré a
terre, à Panamu, lo vapeur Golden Age,
un à Lrouvé enfoncé dans sa coque un
durd de poisson à dard ; il avait péné-
tré 13 pouces claus le bois, après avoir
percé le révôtenient en cuivre.

—Ondit qu’il y à maintenant 2,900,-
800 minots de grain à Chicago. Dans
ce chiflre n'est pus comprise la quanti-
tb de bled de sarrazin et d'orge. Les
voutes sont comblées, vu est forcé de
mettre le grain en entrepot dans les vais
seaux qui sont dans le purt.

--L’annéo dornière le nombre des
solduts nu service de l'Angleterre était
de 228,854. Cette année co nombre sera
réduit de 16,000. C'est lo corps «’ar-
mee des Indes qui doit soufitir cetto
réduotion.

Las fête de Pâques dPEglise St. Jucques.
-——Nous avons assisté, Dimanche, à l’Oilice
solennel qui n eulien à l'Eglise St. Jacques.
Vile pou de temps que ce bel édifios est
livré au culte, nous nous attendions à un
oflice assez simple. Notre surprise fut done
dues plus agréables on eutendant entonuer,
par un chur puissant et fort bien organisé,
n première Messo de Haydn. Cette subli-
me composition fut rendio avec un entrain
ot un ensemble admirables, par le chœur,
aidé, on celte virconatance par une cinquan-
taine des enfants des Freres,
Daus le quatuor “Geatias Agimus,” nous

avons sustoul admird la voix fraîche de[Mila
Desroches : dans le Trio “* Et Incarnatus”
elle fut aussi habilement secondée pur
Muslies. Luis et ‘Fhériault Nous avons
remarqué l’Offertoire Un bol accompagne-
ment d’Ophioléide, exéouté par Mr. KA.
Villeneuve ;— ainsi qu’un délicieux Solo de
Violon oxéouté par Mr, George Herbest, à
Ja suite de l’élévation, L’orgue (qui nous
parut boauvaup trop faible pour la circons-
tance) fut touché par Mr, Hillook, qui rendit
les fugUes du Glorinet du Credo, aveo gran-
do pr ciaion.

L’ofHou du soir ne fut pas moins imposant.
Lo Rév. Massire Giband, dans une admi-
rablo instruction, captiva, comme d’ordinai-
re, l’atteution du son nombreux auditoire.
Nous sommes heureux d’aprondre que M.

Adélard Boucher, qui, avec le concours
bienvoiliant do plusieurs Dames et Mes-
sieurs du quartier, a si biou réussi à for-
mer, à St. Jacques, un excellent chœur,
doit, do Concart avec MM. Laurent et La-
force, (et dans la bâtisse occupée par oux
Oumnmo magasin de pianos)-—établir, vers le
16 de co mois, un magasin de Musique, des-
ting surtout à repondre aux besoins du pu-|,
blic Cunadien-Frauçais. On trouvera, à ce
nouvel établissement Canadien, l’assorti-
ment le plus complet de musique de tout
entre, surtout de charmantes romances
rançaisos ;-+et nous sominesbien aise d’an-
noncer aux Direoteurs do maisons d’éduva-
tion que M. Boucher se propose de tonir
constamment en main un choix de mor-
ceaux pour distribution de prix et autres
olrconstances acmblablen,—ainsi que de la
musique religiouse at d’orgua. Nous sou-
haitonelo suçcès À ce nouvèl établissement.
—(Comm.) a

- 2GimGtr meme |

PARLE TELEGRAPHE.

©. RAPPQWTE POUR “ L'ORDRE.”

' CONSEIL LÉGISLAUIE. à
. Le . -Davoil.

M. Tachéayant ouyert- la discussion
sur la question soulevéo par M. Lo
Tellier, pour faire retrancher le nom de
M. Taché du comité d’élection, vu
‘que sonneyeu était un des requérants.;
ilfut enfinsolu queje,nom de M.Ta-
Ché serait myé. 

rr———

ASSEMBLÉE LÉGISLATIVE,

Davril..bas
cdpair,après l'onval denotreTHY:

jort, leu adresses suivabtes faront vo-
: Sur motion de M. MoMicken

Ur un rapport montrant 4 paiement
‘une summe de $133,194.80¢ts. & comp.

te des bitissesdu gouvernoment i Olta-
We, ot de tout ce qui ‘y rattache.
Sur motion de M. Fergusson, pour

un état détaillé de toutes les sommes
puyées par la pruvince à toutes les ins
titutions publiques juspu'à l’année 1560,
inelusivement, avec les statistiques, des
noms, des personnes, do la dite et des
établissements ayant reçu tels argents
de la provinces.

M. Uuutdemanda la nomination d’un
comité pour s’enquérir des moyens à
adopter pour la publication des débats
de la chambre, à l’aide de rapporteurs
qui fourniraient des copies de tels dé-
bute aux journaux qui désiremient les
publier. Ce comité devant se compuser
de MM. Huot, Canchon, liché, Benju--
min, Fortier, MeGce, MuDougall «t Fer-
res. —Adopté.
La chambre s’ujourne à 1 h-urc après

minuit.
Aujourd'hui, après les affaires de rou-

tne, M. Cartier présenta le rapport du
comité choisi pour procéder à In forma-
tion des comités permnnents ; lequel
rapport est udopté.

Plusicurs bills sont présentés. Ç
Le bill venant du conseil législatif,

pour permettre aux jurés dans les cau-
ses civiles, de rendre leur verdict mul-
gre qu’il n’y uit pas unanimié, est lu
pour une première fois.
M. Fergusson présentu.nun bill pour

pourvoir à lu représentation du peuple
duns l'ussembléo législative, tendant à
renuxieler of rendre égale cette repro
sentation.

M, Cauchon proposi en amendement
que lu question soit renvoyée à 6 Mois.
En amendement à cet amendement,

M. J, S. MeDunald, tit motion, qu'il soit
résolu, qu'il n'est pus expedient, de
prendre en considération le changement
de In représentation nutionule, avant
d'avoir les rapports du recensement
constatant lu population respective du
Haut et du Bas-Canudn Sur division,
cet amendement fut perdu.—Pour +,
contre 102.

M. Dufresne fit alors wotion, que le
débat suit ujourné a lundi. —our, 16,
contre, 53.

6 avril.

Hier suir, apres lo dépurt du rapport,
un long débat a eu lieu sur la motion
de M. Fergusson, demundant lu per-
mission d'introduire un Bill pour amen-
der lu représentation du peuple en
chambre ct sur l’ameudetment de M.
Cauchou pour que ce Bill suit renvoyé
à aix Mois; iÎlest Oontinué par le l’roc.-
Géu. Curtier jusqu’à miunit et quart.
Lu discussion est alors remise à fund

et la chambre s'ujourne.
 

Washington, 5 avril.

Le lieutenant Gilman n eu une en-
trevus cette nprès-midi avec le secrétai-
ro Cumoron ct le général Scott, et est
parti iinmédiatemont pour Pensacolu.

J. M. Scott est arrivé ici avec do
nombreux délégués virginiens pour s’us-
surer par eux-mêmes des intentions du
gouvernement.

Le corrospondunt du Times dit quo le
générnl Beauregard est purti pour lile
du foit Morris. Qu rapporte qu’il à dit
que le major Anderson n'avait plus
maintenant que deux ulternatives: Éva-
cuer Sumter duns 48 houres, ou sup-
porter le bombardement.

Des nouvelles de Baltimore disont
qu’un corps considérable de volontaires
vient de quitter cetto ville pour joindre
le drapeau de Union nu Texas sous le
gouvernement Ilpustou. |
Le président reçoit chaque jour de

nombreux télégrnuimes, de toutes les
artivs du pays, lo priant de ne pas

laisser capituler les furts. Un individu
a offert do ravitailler le fort Sumter
sous 10 jours d’avis pour $5,000.

Cantin Penn n eu uno longue entre-
vuo avec lo général Scott et lo sec. Cu-
meron, Ou dit que Penn va tout met-
tre sur pied do guerre,

Nouvelle-Orléaus, 6 avril.
Ondit que lo président Duvis a eom-

mandé A Beauregard d’intercepter tou-
tes les vivres d’Andersun, de rompre
toutes les communications, enfin de
mettre le fort Sumter on état de siège.
Lo cabinet do Moatgomery croit que

In guerre ne sera pus déclarée-—Lo
prince Alfred à rencontré une brillante
réception aux Barbades. À la Jamai-
que on doit lui donner un grand bal. |
A Charl.ston, on'suttèndait à voir

commencer les hostilités dans les 24
heures. L’agitation cs’ extrême. Cha-

L'ORDRE est à vendre au Dépôt de Journaux
de W. DALTON, Coin due Hues Ornig et St.

rent AY ws :
te Ton
J F. io L IS ‘

" ARCHAND-TAILLEUR,
Cain des fues Notre-Dame et McGill,

MONTREAL,
+ Infurme »én paironeet le public en gé
néral qu'il & maintenant en main un assor-
timent complet de Marchandises d'sutomne
et d'hiver, et qu’il est pret comine par le
pusré à taé utec toutes commandes qui lui
sciont coutires. Avec les grands avantages
qu’il forsee d’scheter ses marchandises 3
sand marche,il se flaute de pouvoir servir
con , 1etiques à des prix extrémement ré-
duite. : ¢ iN
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E
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pècus d'habillements d’enfaute
serunt faite à ordro, dans les demiers goûts
et avec ponctualité.

Il tient Aussi une grande variété de har-
des files, provenant ‘les meilleures fabri-
ques et faites n fa mode du jour.

*. X. Le teçoit tone les main lex modes
de Paria, de Loudres, «4 de New-York.

AVIS SPECIAL.
Nous invitons uos amis d'aller visites cet

établissement. Vu l'expérience que possède
M. Eviselle dune ce genre d'aiFniros avecle
graud assortiment qu’il tietst constamment,
notls soivrmes certains qu’ils trouveront leur
avantage.

R. R. R.

CALOMEL, PILULE HLBLK, qUISINE.

Opium, Chlorofurine el Alcool.

Les remèdes de Radwsay comprennent tout ce
qui est nécessaire pour purger, puriñer et don-
ner de lu vigueur à tous [rs organes du corps hu-
main.
Le * Ready Relief” do Nadway, pris temps,

fortifie lu corps cuntre les intempéries del'air, les
mauvaises caux, les clhang=mouts subits de tem-
pérature, etc, etc. Bris nu counuencement de
la maladie, ll guérit instantanément, et dans tous
les cas il dispose le systéme de manière à ce que
les autres ceimédesz soient d'une influence salutaire.

Toutes es

 

 

IMPORTANT POUR LES PARENTS.

Tout parent devrait avoir constamment à ia
maison une bonne provision du ‘ feady Rellef ”
de Radway. Il ne guérit pas seulement mais il
prévient mérne toutes ntlaques de Fierre, d'In
Îlucnzu, de Maux de Gurge, de Petite Picotte, de
Fièvre Scarlatine, de Fievre Typhoide, et autres
maavaises maladies, et duns les cas de Rhumatis-
me, Névralgie, Crampes, otc., et autres infinai-
tés, une sens application du Ready Relief” d
l'extérieur, où la prise d'une scule cuillerée à thé,
fait disparaitre toutes douleurs, 1nème les plus
atroces, dans espace do cing à quinze minutes.
Dans les cus de scvéres attaques du Croup,

Diptherie—ou de Maux de Gorge—le * Ready
Relief ” de Rulway donne toujours Ia vie, et gué-
rit promptement le patient,

Pour les vers iln'y & pas de remède aussi
prompt qu'une dose du * Rendy Relief ” de Rad-
way.

 

LEA * WEGULATING PILLS * DE RADWAY
Sont la grande médecine du jour. Les femmes
sujettes aux indispositions pendant plusieurs an-
nées et faibles de lenr nature, sont rétablics a la
santé par l'usage de ces Pilules. Toutes Ire aftec-
tions ordinaires de l'eatomae, des intestins et du
foie, cédent à la première où à la seconde dose.
Six Pilules suffisent daus les cus les plus diffici-
les, et operent un effet satisfaisant et même pro-
digieux dans l’espace de trois à six Leures, ce que
n'opêre pas la prise de 30 Pilales ordinaires, et
données généralement en grande quantité aux
malades. Ces Pilules sont tros agréables à preu-
dre, surtout mélées Avec un peu de sirop. Elles
guérissent Ia Constipation en pen de temps, et
pour In Bile elles sont d'un effet infaillitle. Les
personnes attanuéos de Dyspepsie depuis plusieurs
nanées sout aussi guéries complétement dans
l'espace de quolques semaines. Elles agissent
encore puissumment sur la circulation du sang,
et donnent au système &n force et sa vigneur pre-
neres.

 

LE “ RENOVATING RESOLVENT ”* DE RADWAY

Purge parfuitement lo sang. Pour les maladies
chroniques, même les plus graves, le «“ Renova-
ting Resolvent” est le seul remède infuillible.
Ancuno maladie sur la peau ou dans In chair ne
peut résister à l'effet prodigieux do celte prépa-
tation. En un mot les Maux de Gorge, les UI-
cères, les Brouchites, les Tuberenles dans les
poumons, etc, soit à l'intérieur, soit à l'extérieur,
disparaissent presqu'instantanément sous l'effet
magique du “ Renovating Resolvent” de Îtad-
way.

Les remedes de Radway sont vendus par tous
les Droguistes en général.

RADWAY ETCIE., 23 John Street, N. Y.

 
 

82. RUE ST. FRANCOIS-XAVIER,
MONTREAL.

5 SALAMANDRES
(Safes.)

EN mains, plus de GENT SALAMANDRES
ou SAFES, de différentes grandeurs et de diffé-
rents Patrons. Les acheteurs tronveront un As-
cortiment complot où ils pourront faire leur choix
au“ MONTREAL SAFE WORKS,” qui cst une
des branches de l'Union Sufe and Lock Company à
Boston,--la plus ancienne Manufacture de ce gen-
re dans les Etats Unis, étnblio en 1838. Plus do
quinze millo Safes sont maintenant en usage,

Les demandes nombreuses que nous avons ru
ques pour nos Salamandres et nos Serrnres nous
ont engagé à établir à Montréal une Manufac-
ture sous la direction d'un des Propriétaires, qui
est un Fabricant pratique de Salamandres. De
sorte que le public peut se procurer à cette Min-
nufacture ce qu'il y n de mioux en co gonre d'ou-

    
  

oun est à son poste et prêt à toute éveu- 128°

 

tualité.

I. L. D. GAREAU,
PALILIGIE TR,

YPUNSEIGRE DU MOUTON PUR, COIN DES
> RUES LEMOINE ET MoGILA.

MONTREAL.

Cegrand plaisir que nous appelons
‘Tattontion de nosamis etdu Public: sur le

tonds étendu de

HARDESFAITES,
de M. L. D. GAREAU,où l'on peut ôtre certain
d'être servi avec ponctuallté et du mieux possible

Guérison d'un Rhumepénible.
Ouen Mossiun,—Il y & quelques semaines, j'a-

vais un rhume inquiétant ; ma gorge était dou-
loureuse et enflamméo; Je me suis procuré uno
bouteille de ‘ Pain Killer," et j'ai été entièrement
uéri, Je l'ai aussi employé pour des maux de

dents et des douleurs de face avco les melilours
effets. Je crois que c'est un remède indispensable
et je le recommande À mes connuissances.

U. W. BANKS, La Pont, Ind.

 

Ju certille que ma femme n été pendant quel-
Que tomps affligée d’un rhumo violent, qui la fati-
guait tolloment qu'elle ne pouvait jouir d’un seul
moment do ropos, ni le Jour ni In nuit, et, pat
l’usago d’une boutelllo do “ Pain Killer,” elle à été
entièrement guérie et jouit maintenant d'une
bonne santé. Jc considèro quo c'est une des
weilloures médecinesconnues pour les familles.

F. X. BELANGER, Panayaaveon, 0:

- … A -vendre chez les Agents, MM. Lyman,
et Ciz., CARTER,:KERRY et-Crx,, et LaimrLovou et CAMPBELL.

age.
Tousles Ouvrages de Commande serontprorrp-

tement et pleinement exécutée, à aussi bon Mar-
ché que peut le permettre le bon Ouvrage; dans
tous los cas, pleine ot entière satisfaction sea
dounée. .

R. KERSHAW et CIB.
82, Rue St. François-Xavier.
Renzar Kensitaw. OLIvER Epwañns.

8 avril. an-31

ETAGLISSEMENT DE MODISTE

PREMIÈRE CLASSE.
MADAME SILVERMAN informeles Damos de

Montréal et des environs que son STOOK est
maintensnt complel ot qu'elleren main un As-
sortiment superbe et (rôr-varié de

Marchandises de Modes
FOUR LE

PRINTEMPS, ‘
consistant en OHAPHAUX, OOIFFES, ORNE-
MENTS de TETE, etc. Ausai, CHAPRAUX de
DEUIL ot QOIFFES de toutes sortes, des der-
niers goûts ot faits dans les Modes les plus récen-
tes que l'on puisse trouver dans cette ville,

Les Dames qui désireralont acheter leurs

rintemps
ne devraient pas manquer de
visiter las Marchandises do

T'ETABLISSEMENTDEMODES
: * DeBremière Olasse,

No. 154, Rue Nols c-Dame, No, 164.

passer ot d'entrer

Va à qdtal 2 EUMBE 1 LS

SALLES DEMONTRE SONT OUVERTES;
avril, 4 

Lust

Marchandises de Modes pour le che

 

14 0 . ;… Cte = + .
oy dn ead ai Ts Sue >

- SOUSPRESSE : -

MANOIRDE VILLERAI,
Juli Volume de plus de 400 Pages,

Sera mis on'Yenta vers le milieu de cette Semaine.

= PRIX—25 CENTS.
Sail. : 44
re ew eer m1 00 -

Dissolution de Société.
LA SOCIETEqui a existé sous les noun et rai-

son de CADORET xt FRERE à été dissoute de
consentement mutuel, Les personnes qui doivent
à la dite Société sont requises do venir payer au
plus tôt ; les deux Associés sont autorisés à ré-
gler-lea affaires de la Société. Set

JOSEPH CADORET
= FRREMTE OADORET.sur mr

8 avril. 54

GUNTIKUATION D'AFFAIRES.
LE soussigné luforme les pratiquee de la ci-de-

rant Société CADORET xr FRERE et le publie
en général -jue, tout co les remercænt de leur
encournguineni, il continue lee smmêmes affaires
dane <a tiôme Maisun, No, 7, Rue CRAIG, Cuin
de la fie HUNBY, vb 11 ’efforcera toulenrs de
mériter unc part du patrunage publie.
Tous 28 Ordres qu'un voudru bien lui confier,

serunt vxéciltés avec promplitude, exactitude et
élégance, à des PRIX TRES-REDUITS.

JEREMIE CANORET,
No. 7, Rue Craig,

Coin de Ia Rue Bushy.
am-54
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REQCU DERNIEREMENT,
PAR LR

VAPEUR PALESTINE,
UN Assortiment considérable de CHAPEAUX

de Londres et Paris, du dernier goût.
Chapeaux de Soie et de Satin pour Messicurs

ainsi que Jeunes Gens.
Feutres et autres modes, etc.
Uhapeaux Feutre et l'aile pour Dames et Fn-

fants, de In plus grande variété.
—DE PLUS—

FHn constamment ex mains un grand Assorti-
ment d« UAPS de Drap, de Tweed, etc, fuits à
ordre et sous le plus court délui.

sarril, cm-54
 

THES FINS—Extra Gunpowder Fin,
Young Hyson, Old Hyson, .mperial et Hyson

Twankay.

- AUssI—
Thé Anglais Souchoug ct Uongou pour ie Dé-

jeûner,
Thés Fins Qolong et Orange Pechoc,

A vendre par
BRUNEAU et DUFRESNE,

Marchands-Epiciers,
153, rue Notre-Dame.

8 avril. 54

L'HOTELDONA
 

LES soussignés ont l'honneur d'annoncer à
leurs ainis et au public en général quo 'HUTEL
ci-dessus mentionné sera OUVERT de nouveau
le 20 d'AVRIELcourant, le «lit THôtel ayant été
répare ot meublé en neuf durant l'hiver.

A. ST. JULIEN,
M. McKEOGH,

Propriétaires.
f-53

Corbillards.
NM F. X. CUSSON prend lu liberté d'annoncer

au public qu'il s'est procuré de nouveaux et ma-
gnifiques CORBILLARDS, encore plus spleudi-
des que ceux qu'il avait aupusavaui ; Ainsi quo de
magnifiques ATELAGES, QOSTUMES de
DEUIL, et qu'il louvra à aussi bon marché que
partout altleurs.

Les persounes qui voudront bion l'honorer de
leurs commandes, peuvent être certuines qu'elles
serunt beaucoup micux servies que pat lo passé,
sows lo rapport do labeauté des CORBILLARDS,
de la ponctualité et du bon marché.

Toujours en mains un Assortiment complet de
CERCUEILS de TOUS PRIX.

F. X. CUSSON,
69, Ruo St. Josoph, Montréal.

em-53

PRINTEMPSDE 1861
VENANT ETRE RECU,—

Par le Steamer BOHEMIAN,
Un Assortiment de

. , 1

CHAPEAUX-FEUTRE
Anglais et Français,

Des derniers goûts, manufacturés expressément
pour le Commerce de notre Ville,

—AUSSI—

Un Assortiment général de MAROHANDISES
AMERICAINES ot de notre propre Manufacture,
de toutes les Modes.
En fait de CHAPEAUX de SOIE, nous avons

trois nouvelles Modes, tous do notre Manufacture
y compris la Mode do LiscoLx et BENNET, qui
vait n'importe quelle Mode importée et que l'on
peut voñdre à TRES-BAS PRIX, ‘

—ET—
Constammeant en main en Fonds de CAS-

QUETTES de DRAP, do promière qualité, etc.

Conditions :—Argent Comptant.
C. ATKINSONct CIE,

Succosseurs. de Wm. Thorupaon et Fils,

5 uvril.
 

 

8 avril,

5 avril. am-53

Chapeaux de FeutrcAnglais
Arrivés par le Steamer BOJIEMIAN,

PESANT moins que }j once, noirset de différen-
tes nutres couleurs. Conx qui désireraient se
procurer un Obapean léger, pourrontse: satisfaire

z Ce SR

“ann n SISAATINSONot CIE,v ue No ame, (Extrémité Ouest.
: Sava = ats

. - AVIS est donné, par les présentes, que JEAN
BRUNEAU, Ecuyer, ayant donné sa démission
comme un des Directeurs de la Banque du Peuple,
a cessé d'être Membre de le Corporation de ja
‘dite Bauque. p ond Ce

. Parordrs, 111 2 4e
10 SRE RM, LEMOÎNE,
3Oélènte.

am-52
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1861.
nnyvou j

Montréal, ler avril 

 

297, Rue Notre-Dame (Extrémité Ouest.) -

  

 

RTABLIBIREane
Modes de Montr

No, 238, Rue Notre-Dyy,

MADAME ROBINSON dry
tes et les étrangers qu'elle à
es SALLES de MONTRE, aveconpo
perbe Arsortiment de r

Marchandises de Moa| es
le Printemps, pour

consistant en :—

CHAPEAUX, COIFFFS, PLUMES
FLEURS ET ORNEMENTSDE TETE

lle désire appeler l'attention pabli
Assortiment de CHAPEAUX, (ait

eal,
€,

tre informer Les

Ste

ay

jue avr nt

der
sa

niers goûts, et à des Prix extraordinaire,
it ey Dé

mel2

=—ct qui scront veud-s soit en Grog
8 arril.

    
 

MANUFACTURE

S. R. WARRENE
voLE

ORGUES D'EGLISE. HARMOSEW, j

Fe
s

ET

MELODHOONs
Etablic cn Canada en ir, ¢

Coin des Rues St. Henri et St. Josey:

LAONIRENA,

LE soussigné informe respectucusement fe.
btic qu'il est prêt à recevoir toutus les commet.
dont on voudra bien le favoriser poux ORGUE:
d'EGLISE, HARMONIUMS «1 MELODEGN
es Instruments sont saus rivaux pour ia p,
sance ot In douceur Qu ton, riusi que par lez
lence du travail.

S'étant occupe pendant plus de 35 ans de:
facture des ORGUES d'EGLISF, il a pu y ut
duire deux améliorations qui, a-5ourd'hi, ne - [8
trouvent que dans les Instruments de <a Mur 5

facture: il est cerluin que son Ouvrage dura
de plus eu plus satisfuctiz aux personnes quiM

clameront ses services, et les ordies qu'il reves p
æeront exécutés avec proniptitude ct l'exéert
en sera irréprochable.

Le succes de mes affaires ane permeitasg
donner de l'accroissement à la facture de v--
Instruments, je pourrai désormais offrir aux je
sonnes qui n'en feront la demande, suit des tr
Rues, soit des Hurmouiums, à de MEILLAU RE:
CONDITIONS gue les nutres Facteurs.

HARMOXIUMAS ET i4ELODECS
10 Modèles différents— Prix: de S60 a $i

Toujours en Magasin ct a vendre en Grose.
Détail.
Un grand Assortiment de Maguitiques fu -

ments dont les Buîtes va Bois de Lie sont
mrarquables par le fini et leur goûf exguis.
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Mes nouvelles Orgues-Harimoninma, avec 2
viers, 13 jeux ci 1 pédalier d'une Octave et detz
sont les meilleurs [ostrauents pour remplacer -
grandes Orgues d’Eglise, et les Musiciens G'ace-
dent à déclarer que ces nouveaux Înatrumé::
sont parfails.

Oirculaires, Liste des Prix, Conditions, «
ete, envoyées À toute personne qui en fera
demande
La garantie est dounde que tous lea Iner-

nents donneront une entière entisfuction « ls
cheteur,

Il y a toute sécurité pour lea [nstrumenis &
voyés au dehors ; ils sont soigneusement embailes
et envoyés à quelque distance que ce soit,

S. R. WARREN,
Mostats

5

 

  
C. ROBERTSON ot CIE.

No. 56, Rue Craig, No. 56,

INFORMENTleurs amiet lo public on gett iy
ral qu'ile sont maintenant occtipés i complet

lear STOCK pour le COMMERCEdu PRIS

TEMPS, et sollicitent nue visite sur teur Chois

consistant en :—

SET de MEUBLES pour CHAMBRES, aves‘

sans Dessus en Marbre, Souve À

GARDE-ROBES, BIBLIOTHEQUES.CHER

NIERS, LAVE-MAINS avec le pas =

Marbre, a

SOFAS, TABLES i DINER et ue CENTRE.

Unegrande Variété de CHAISES,

COUCHETTES de tous les Goûts, |
MATELASet PAILLASSES de CRIS WF
Lo tout est de la meilleure qualité, et eusEM

aa plus BAS PRIX POSSIBLE, pour ARGENT ER

COMPTANT sculement. EF
3 avril.

r
r

  

51
errr

NOUVELLES

MARCHANDISES

 

PRINTEMPS. ,
McDONOUGH, MUIR & GIE:

Viennent de recevoir les i

DERNIERES MODS
Enfait de ;

Manteaux, - |

Habillements,

‘chandises pour Robes,

March ! Indienne

~=5T AUTRES

MARCHANDISES
Let | A PUR LASALON. Nov)

No. 185,Rue, Notre-Dame, No-1%  ‘Bavril,

 



0

 

 

    
avis.

NEque, pendant la prochainé Benes

Dent Hors fuit demande dune har

de Parledde In Horiété dite Société de Coloe
dode BasConads. ss. LORANGEN, |

62
pontréai, 3 avril 1861

 

(vis Spécial
. oul ep remerciaut ses utox et

Lh dn,ol jams le libéral enceurage-
public 5 1 tout done durant va douze der-

a le pluieir de les infurmer qu'it

radePATAne YENANF, Pl NIS et de F2 -

RUBLES&al vu, sou Fonds de Ma-

= gfe tous les Articles enfait de Meu-
a * péc.aine WIE attention speciale sur ses

vied, laa de premiere ‘lasse, tels que :—Guralture
Hub pre eu Luis de Rose, en Acajou, en Noyer

del bamheme en Chataignier, vuriant dans le
Noaà 330. It réclame aussi l'atteution
FEC Astortimrent de Meubles en Acsjou, en

vuen Noyer, pour Tacloir, Sallo à Diner

Chers né. ete. : 2,000) Chaises en Caune et en

Le ie 85 Patrons différents, et variant de 40

Bi ts à #18 chaque. Le tout n été manufacturé

Fi enplant pendaut l'hiver, 1, en a} grande

vstité qque les acheteurs trouveront un bénie

ge de 10 pas cent Toutes les Marchandises sont

apauetées et expédiées à bord des Chars ou

is Steasabosts, ou a résidences des parties ol

lies deineurent duns l'enceinte de In ville. sans

etre andes pour @ transport.
{. à aussi constunient £0 tual Ld large Às-

aértiment des Articles suivants: Mahogaoy solide
ot acié, Vernis, Térelentine, Culle-forte, Papier

Sabté, Loupes de Mahognoy«kb nutres, Uriu pour

Vatelas, Drap de Crin, Mousse, «t toux ‘ca Arti-

cies nécessaires el généralement employés pour

bontrer lex Meub'es et les Coussins—le tont à

endre à bon marché pour argent comptant, vu

‘ ge etfrts sont garantia ètre ce qu'ils re-

préseutent, ou sinon pourront être remis dans le
mois qui suivra le jaur del'achat, et l'Argent sera

serboursé.
Toutes Ventes au dessous de 8100 reront cowp-

wat ; pour toutes Ventes de 3100 à $1,000, trois

ou sit tois, avec billets endossés si on l'exige. Il

pra faitaux Marchands une réduction de 124
ar cent, mais il oy aura aucune déduction sur
o pris marqué des Marchaudises en Détail—le
rit de la Muison étant de vendre beaucoup et a
va petit bénifice. ;

Lu Liste el-dessus n'est qu'un faible aperçu des
Féets contenus dans le Magasin, et le Proprié-
wire invite respectucusement le public à aller lui
wie une viiite, afiu de sc convainero par lui-
Lome du fait gue c'est l'Assortiment de Meubles
ie plus considérable, le mieux assorti et le plus a
(~n marché qu'on puisse trouver dans la ville

OWEN MocGARVEY,
Magasin de Meubles en Gros ct en Détaii,

244, Rue Notre-Dame, Montréal,
aavil, 52

AT:LI"R T. MOORE & CIE,
COIN DES

Rues Notre-Dameet St. Vincent,

Vis-d-ris le Palais de Justice,

AONTREAL.

Portraits pris àlaPhotographie

E
E

et à l’Ambrotype,
A nrs

PRIX TRÉS-MODÉRES.
—Ass—

À vendre à cet Atelier les Portraits de feu

Xess. LAHAŸE et M. DeMONTIGNY,
Zouave de l'Armée lontiticale.

Prix  .........80 Sous.
Savtil,

52

PUELES DE CUISINE,
EN large Assortiment des meilleurs Patrons.

MANTEAUX DE CHEMINEEET GRILLES,
Les souesignés manufacturent actuellement la

bois grande partie des Grilles récemment impor-
tea,

COUCHETTES DE FER,etc.
Un Assortiment choisi des Patrons les plus

-omfortables.

Balustrades et Portes de Fer
Les Ordres sont pris et exécutés d'après des
Echantillons des derniers goûts.

Rodden et Meilleur,
11, Grande Rue St. Jacques.

5 avril, i - 53

 

 

 

CANAL DE LACHINE.

AVIS
es préseutes donné qu'afin de fairo les.
ns nécessaires,

L'EAU SERA RETIRÉE

ESTpar
Réparatio

vo

CANAL DE LACHINE
EN AVRIL PROCHAIN,*'

À telle période qui sera choisie et ellone sermise qu'd Ouverture de In Navigation,
Par ordre des Commissaires.

JOHN G. SIPRELL,

Hareau du Oanal do Lachine,3 ohh
Moutréal, 25 tars 1881, 51

J.B.DUFORT,
ENSEIGNE DU

PAVILLON BLEU-SLANC-ROUGE
NO. 63, Rue notre-Dame,

(Côté Ouest.)

M. J.B. D,, ci-devant Commis ch ;RS + mis chez M. L. R.!;asis-Bélaie, A le pluisir d'anconcer à ses amis
&u public en ginéralquil OUVRIRA JBUDI,eQUATHE AVRIL, 10 Magasin ci-dovant occu.

P* par AL. PB, BADEAUX. Son Assortinent ss
foinpose de MARCHANDISESles plus nouvel-veatemus18 grando partie a été achetés pour
: omptant, il pout les: vendre d.biey meleat marché uefes Mitre, “vonéee blew mell-ter avril, cm-81

Situation Demiandée.
à —— BS

ñ UN JEUNE HONME de 20 ang, connalssnntle
Tançais et possédunt uno parfaite écriture, désire
da *mployé commo Commis on comme Oopisto

18 nn Bureau,
H peut fournir de bonnesrecomendations,
S'adrèseer à ce Rorçau, ;
ler mars

AARCyoy wer crashes ® -

 

 

JF TS

va nombre infini d'ORNEMENTS et CURIOSI-

‘à Vin de déception, Vases du

  
Jours eu mains, pour le Marché en Gros et en Dé- |'raéavoir.ét qu’ils offrent à T

 

  
 

Situation Demandée, NOUVEL
es 44 ‘ ‘UN Jeune H , . NMwatingisnovo HAB|LLEMANT: DIET0 : K

debeanes putigedeponlanger I peat Venant d'être reçu d'Angleterre. ’
b'adresser à ce Bureay.
8 avril. yo } 62. |. LH sousniges profite de cette occasion pour te-

20540 “| mercierses némbreux amis et le public en général
ri der 1| Pour îtré très-procha vu e l'encourageméntlibérul qu'il en à reçu par leA 1 en Pre! les informe qu'il vient de recevoir d'An-; Te un ;DITIONPOPULAIRE

|

| £MAGNIFIQUENT NOUVEL |
Theorie Musicale. |“ HabillementETE,”

TY

YT

1 est mal MABECED [10 public pour.voir snsaounwareatlIn
"À |forme ses peatiques qu'il pourra leur en faire de

MUSIC AT pareils quandelles lui en demanderont. C'est jus-
À tement un l’atron convenable pour l'Eté, et il n'y

‘ VONTESANT LA à pas le moiudre deute qu'il rencontrera l'appro-
THEORIESIMPLIFIEE DES PRINCIPES| lation générale en Canada. =.ELEMENTAIRES APPLIQUEE A LE.

|

Ut souttigné désire rappeler de nouveau auop + oo = + € quil a toujours en mains ua- 1que ABsortieTUDED'UN INSTRUMENT OU DE |henidé HARDES PALTES, tans ses io HO:
‘ , : DES de LONDRES, de PARIS FAMRRI-

KT ACCUMFAGNES L'UN QU'E, et un bou Fands de DHAP FeX, pour les-
GRANI NOMBRE D EXEMPLES COM- quels il demmand-< dos Peix très-ralsonuables. 11

POSES TOUT EXPRES l'OUR SES tra des Hubilleuonts de Drap acheté soit à son
ELEVES, PAR : Magasin sois ailleuné. dans les derpiéees Modes,

QUE ses j'ratiques, et celn à des Prix modérés,

GUSTAVE EA |
Organiate de VESMIIH"oo John J. Reeves,

Profesceur de Piano o ds Chant au Pen- No. 24 Rue Notre-Dame.
siomnat die Sucré-Cæur. (Vis-d-via le Bureau dn Herald,)

‘ Montréal.
CET Ouerageest rédigé dans le but d'abréger 37 man. bra-B0

l'Instruction élémentaire de la Musique dans les
Pensiunnats, les Colléges, les Séminaires et les Vente ice.
Elèves des Frères de la Doctrine Chrétienne. par Autorité de Justice

 

osaeeee.

 

 EN vertu d'une Autorisation de Justice, s rout
PRIX NET—25 CENTS. vendus et ndjugés au plus offrant et dernier en-
— chérisseur, MARDI, le VINGT-TROIS du Mois

À vendre à Mogtréul, clez l'Auteur, Rue Ste.

|

d'Avril eourant, à MIDI, devaut Ia Forte de l'E-
Carine, No.219, chez tous les Marghands de

|

glige Parolssdale de BOUCHERVILLE, les 13-
Musiquie et chez tous les Librairée. MEUBLES ci-apros désignés, dépendant do la

ler avril. - 51 |Communauté de Hiens d'entre CHRISTINE
See ee BRUNELLEet JOSEPH RACICOT, son défunt

NOUVELLES mari, et de la sucecacion de ce dernier, savoir:
. . 1 lo. UNF TRRRE situéo dans la l’urvisse de

MARCO HAa | )l SN DS Bouchwtville. autroisième Rang, contenant
: deux arpents de front sur vingt-cing urpents

DR do profondeur, plus ou moins, tenant par an
PRINTEMPS bout & Wilbert Héuard et Félix Sabourin, par

4 ° l'autre huut à Juseph Quiptia et Toussaint
- Ç Bénard. d'un coté André Huot, et de l'au-

KEMP et CIE tre côté à.lu Portion'de Terre bi-après dési-
9 Fade, en gulture, avec unc Maison, Grange,

213, Rue Notre-Dame, 2313, sable ct autres HUments dessus tonstruits.

Seconde Porte Est de l’Eglise Paroissiale, |? CNEORTION La TEBREsituée ar dit
YIENNENT de recevoir et offrent en vente un ot demi de front po t-cing a vents de

lo} Assortiment de GANTS, consistant en par- profondeur, plus us Tioins vaÀ par un
tie en :— . bout au No -ouest à Toussaint Bénard, par
GANTS do PEAU de CHIEN, l’autre bout à Jean-Baptiste Aubertin et Gil-

8 « de DAIN | pe toutes gran- Lert Bénard, d'un côté au Nord-est à Louis
“de CASTOR, | deurs. Vérunueau,et de l'autro côté à la Terre sus-
“de Kid. désignde, en culture, sans aucun Bâtiment

ACE dessus constrnit.

CHEMISES, COLLETS, (derniers goiits,) BOUT situé ; :
| PS 1 a . > situce duns la Paroisse de Ste. Julie,
SCARLS(BCH ARPES de FURERA ct VIC- contenant un dembarpent de front environ

sur dix-peuf arpents de profondeur, plus ou

ORAVATES de SOIR ot autres, en grande va- proins, tenant,an bout Nord-ouest à Félix
. ; . ussier, écr,, d'un côté au Nord-cat à André

unisdeNERO, PANTALONS, CA Gautier, et de l'autre côté à Joseph Gau-
VEN : thier.

Toutes ces Marchandises viennent des mellleu-| 40, Lamoltié indivise d'une PORTION de TER-
res Maisons de Londres, ont été chuisies avec le RE en BOIS DRBOUT située dans ln dite
plus grand soin, et défent toute concurrence, Parvisso de Ste. Julie, de forme irrégulière,
quant au prix et à In qualité, avec aucunes Mar- contenant, en totalité, environ seize arpents
chandises qui puissent se trourer à Montréal. et demi en superficie, tenant d'un coté à

N. B—CHFMISES et COLLETS faits à ordre. Narcisse Savaria, et de l'autre côté aux Ter-
ler avril, 41 res du'Rang des vingt-sept.

mme= cee Les conditions de la Veute seront énoncées le
Pe ; jour de la vente ; on pourra les connaitre avant

Blé de EMENCEÉ,|en s'adressant nu Notaire soussigné.
LS, NORMANDIN, N.P.

Boucherville, 2 avril 1861. c& bpa-52

 

, Vente par Autorité de Justice.

A VENDRE, SERONT VENDUS,à la Porte de l'Eglise de
= In Paroisse de ST. PAUL, LUNDI, le QUINZE

. "' Q 'AVRIL prochain, à DIX b l'avant-3,000 MINOT SLAEDSEELeEXpuresdLaanti

 

de la Communauté de Biens qui a existé entre®
; ANGELIQUE JETTE et défunt MEDARD

PERRAULT, son wari décédé:

, 10. UNE TERRE située cn 1a dito Paroisse de
St. Paul, de cinquante-quatre arpents co
superficie, boruée cn frout à la Rivière Rou-
ge, en profondeur à In Rivière Lacouarreau,
d'un côté à Basiic Jetté et partie au Chemin
de Ligne, et de l'autre à Stanislas Devos dit

 

OE BLE est de lu première qualité, et a été
acheté par nous-mêmes chez les différents Culti-
vateurs de la Rive Sud.
On devra remarquer que tous ceux qui ont semé \

de ce Blé en out retiré une abondante récolte Jolicœur, avec Maison, Grange, Boutiquo et
dans toutes lea parties du Bas-Canads. Nous Laiteriu dessusconstruites; . .
croyons de notre devoir d'appeler l'attention des 20. UN EMPLACEMENT situé au méme lieu,
principaux citoyens de chaque loenlité sur les contenant tout le Terrain qu'il yà à prendre
avantages que les habitants pourraient retirer en du Chemin de la Reine à allerà la dite RH
se servant du ce Blé—qui rapporte beaucoup plus vière Mouge, d’un côté ou dit Chemin de
que les autres Grnina.--La récolto étant plus Ligne, et de l'autre nu dit Basile Jetté, avec
abondante, nous empêchons par là notre argent une Orange et une Etable dessus construites ;
d'alier dans lo Haut-Canada pour acheter Grains Jo. UNE PORTION de TERRE située au mème
et Farine. l'abondance de biens ne nuit jamais. lieu, de cing arpentsde front sur In profon-
Pourquoi ne pas récolter chez soi avec l'argent deurqu’il pout y avoirà prendre de la dite
que l'on donne pour achetér ailleurs. Rivière Lacouarreau,à aller à ln Ligno Sel-

Lo Plitre est aussi bienfesant pour lo Blé que gneurialo de St. Sutpice et Lavaltrio, d'un
pour les Pois, c'est ce qu'’affirment tous les Cuiti- côté à Louis Langlois Lachupelle, et de
vateura après en avoir fait l'expérience. l'autre à Jeau-Bto. Rivais; 1;
Les soussignés ont aussi en mains PLATRE et 10. UN TERRAIN situé au même lieu, de deux

FARINE. arpents de front sur quatre arponts de pro-
I. RITCHOT et FILS, fondeur,de là trois arpents de front sur vingt

No. 37, Rue des Commissaires, arpents de profoudeur, borné en front à ln
Enseigne du Cheval Rouge. Rivière Rouge, en profondeur à Joseph Des-

50 rogiera, d'un coté à Louis Archambault, écr.,
La et de l'autre à François NX. Botquin St. An.

LES deé et Urgel Désautels Lapointe, avec Mal-
soi, Grange et autres es ; à

So. UNE PORTION DE TERRE située nu mê-
Souffleurs. en Verre me lieu, de vingt-ct-un arpents en superficie,

en front à la dito Rivière Rouge, en profon-
deur à la dite Rivière Laconarreau, d'un
côté à Stanislas Devos Jolicœur, et de l'au-

DEMAIN (Jeudi,) 28 MARS tre 4 Francois Rivais, sans garantio do me.
“Dans la Maison Neuve de M. DUBOIS, Leses préc doa dia Temas. onnues lora. pte : conditions ente séront connue:

No, 183,Rye Notre" ame,-183, d'icelle, ou avant en a'ndressant au Notaire sous-
* <Deuxième*Etugo, © signé, en son Etude, au Village de l'Industrie.
MONIRIEANL L. DESAUNIER, N. P.

°

27 mara.

 

Sont ‘de retour parmi nous, et commenceront
leur Exhibition

Tudustrie, 23 mars 1861, aps-cs-50
SG RHE TR 5e 83aee
ngin'd Papeurfait entièrement de Perre.

LES Visiteurs auront une botlo occasion de voir A V I S .
 

+" : |. LE MAGASIN GENERAL de FERRONNB-
ENQU RIES conduit jusqu'ict par JAMES WALKER.

' Froñra: Pipes à fu. ¢¢ CORNELIUS C. SNOWDON,sous les nom et
mer, Carafes, Paniers à Cartes, otc. raison de JAMES WALKERet CIE., sera doré-

Les l’rix d'admission ne seront que de 12} cis,| PaTant conduit dans toutes ses branches au mô-

à Beulo fin de donnerJa facilité à tout le monde de M9 endrait, sous les nom et raison do WALKER,
voir co rare exploit. Les Enfants, moitié prix. SNOWDON ct OIE.

  

 

Les Portes seront ouvertes de 3 honres à 5 heu- JAMES WALKER, ,
i : OT ‘ .CORNELIUS C. SNOWDON,

da}elfsonde, Vg grand Bombo yoga,50mies 1561. a
HERELY ee

LES soussignés prenneut Ia liberté d'annoncer
Dissolution -de Société ne, étant pour augmonter leur Magasin netuol,

pourront mettre en vente, vere le milieu d'A-
oACid VRIL prochain, un Fonds considérable de
A qui existe sous Jes nom et rai- , i

son ARCHAMBAULT et BRAUCHANP, est Fétronneries pour Maisons et
dissout= de consentement mutuel depuis le 14 de autres,

 

 

JANVIER dernier. propres au Commerce de la Ville ot de le Cam-
131,BEAUOHAMP est soul autorisé à retirer les

|

pagnes. Ç ;
dettes. . WALKER, SNOWDON et. OIB.,

* "CHARLES OYRILLE AROHAMBAULT, 204, Rue St, Paul,
*:* JOSEPH BEAUCHAMP. 20 mars. am-46

27 mars. - 50
———— RYE =. ;

BEAUCHAMP «et (CIE, Stirling,McCall et Cie,
COIN DES | "911, RUE ST. PAUL, 211,

RUES CLAUDE et St.PAUL, |. Cain de la Ruo St. Joseph,
NouVENLeBATiatE ve M, TUROKôN; 8 Importateurs de Marchandises

Enface du Marchi Bonsecours) Anglaises etEtrangéres,
| “ENGROS:Mu I "

LES soussignés ontle plaisir d'an- ;
nocoer qu'ils viennent d'ouvrir un LESsoussigués attirent: l'attention des ache-
MAGASIN d'BPIORRIES dans Ia (surs de Ia Ville ct de la Qampa e sur le Fonds

E

 

x vaste Bâtisse derniérementconstruite considérable et choisi de MAROHANDISES SE-
r M. Turgeon, de Terrebonne. Ils auront tou- OHES de GOUT et d'ETAPE qu'ils nna de

tail, toutes espéces d'EPICERIES, dont'ils dis- Harequièrent une rome visite. ..
‘ ‘ 2 poseront à dés P MODIQUES, T LOALL ei OÏE,neue ADeof OIE. LL THR NG, 3 e ,

jarmére. : . am-50 oJ moan!

30. UNE PORTION DE TERRE IN BOIS DE. 6

Maisonet Magasing 211, Rue St Paul. 8! r a No. 34, GrandeReig St!TiknrentET bnprono 2 CeOnEUh

HORDREEDITIONSEMI-QUOTIDIENNE:

|VERNIS BT JAPAN,
R. C. JAMIESON & CIE,

Ne, eeFons0
M

DONNENT avis qu'Îls’se sont procuré les services
d'un Manufactureur de plusieurs années d'expé-
rience en Europe et aux Etats-Unis, et par ce
moyen Îls auront togjours cn vente une grande
quantité de VERNIS pour Voitures
Harnais, ete, ete, de la meilleurs qualité et aux
plus bas Prix des Marchés du Canada.

oables,

28 mars. na—40

AVIS.
LES Sociétés TURGEON, MONAT et CIE,

et TURGEON et MONAT était dissoutes, le
soussigné à l'honneur d'iaformer ses pratiques et
le public en général qu'il conthuers le mème
Comuierce au mème Magasin de lu ci-devant
Société, Rue St Pau en son propre nom, et,
qu'en conséquence de
à avoir divisé le Stock de Is Rwe Notre-Dame,
qui lul « fourni uv montant considérable de txllea

a dissolution,il se trouve

MA CHANDISES variées et de guût, dout il
peut disposer homédiatement à in Prix-plus bas
que le Prix coûtant. ;

4
—AUBRI—

Îl aura toujours en mains, comme par le passé,
un grand Assortiment de HARYES FAITES,
daus les derniers guûts.

—DE PLUS,—
Un Assortiment de CIHAPEAUX FEUTRES,

DUVETS, LAINES,etc, otc, ct.
Tout en remerciant sincérement ses pratiques

et le public de l'encouragement quon a bien vouln
accorder a Vancienne Maison, le pussigné espeé-
re, par 8a poactualité et son exanitude à servic
ses pratiques, mériter le mètue encouragement.
SZ"A l'Enseigne de la

Boule Rougo
No. 122, Rue St. Paul.

Près de la Placo Jncyues-Cartier,
L. MONAT.

6 mars. 41

REMERCIEMENTS.
LES souesignés, tout cn remerciant leurs som

breuses pratiques tant de la Campagne que de Ia
Ville pour le généreux encouragement qu’ils ont
bien voulu leur donner jusqu'à ce jour, les infor
ment qu'ils contisucront à tenir, comme par le
passé, au mèmo Magasin, connu sous le nom de
“MAISON CANADIENNE," No. 111, Uoté Ouest
de la Rue NOTRE-DAME, uu Assortiment de
MARCHANDISES SECHES des 1icux choisis
et des mioux assortis.

Outro les Marchandises de Guüt et d'Etape
qu'ils ont toujours tenues pour les Dames, ila con-
(inutront à y tenir un des meilleurs Assoriiments
de HARDES FAITES pour les Hommes, et s’en-
gagent à donner pleine et entière satisfaction à
toutes personnes qui voudront bien leur donner
des Commaudea dans le confectionnement de co
eure de Commerce.
MANTELLES en SOIF, MANTEAUX en

DRAPde toutes couleurs et CHAPEAUX pour
DAMES faits à Ordre sous le plus court délai
possible.

Aussi, ils recevront an Assortiment de toutes
sortes do CHAPEAUX en LAINE ct en DUVET
pour HOMMES.

T. TURGEON ot CIE.
& mars, 41

1 \ \ \T
JDEMENAGEMENT.

M. J. U. GUILMETTE a l'honneur d'avertir
ses pratiques et le public qu'il a fransporté son
Magasin de Marchandises Sècles‘et de Hardes
Faites, valunt 825,000, uu No. 172, Rue ST.
PAUL,où il disposern de tout san FONDS,à des
PRIX TRES-RÉDUITS, en GROS ct en DE-
TALL. pour faire place à de nouvelles Marchan-
dises du Printemps qu'il attend prochainement.

 

Les acheteurs peuvent être assurés que satis-
faction leur sera entièrement donnée.

M. Guilinetto fait toujours à ordre toutes sortes
de HARDES dans les derniers goûts.

J. 0. QUILMETTL
172, Rue St. Paul.

ler mars. 89

DEMENAGEMENT.
LE soussigné (ransportera, an ler MAI pro-

chain, son ETABLISSEMENT de TAILLEUR
au Nu, 11, GRANDE RUE ST. LAURENT.

E. N. BEAUDRY,
Tailleur,

289, Rue Notre-Dame,
27 fér- 38

A VENDRE
A DE

BONNES CONDITIONS.
UN LOT de TERRE, d'environ trois arpents,

situé près da l'Eglise St. Jacques, borné par qua-
tro Rues, les Rues Ste. Catherine, Alexaudre,
Mignonne et Chrystophe, avec l'avantage de
payer le Prix d'achat cz payements annuels de
$400 par année, sans intérêt.

Pour plus amples informations, s'apresser à
J. E. GUILBAULT,

Agent.
11 mars. 43
 

A LOUER,
LE MAGASIN No. 279, Rue NOTRE-

ÉTRDane, près de la Rue McGill ; on fern
des améliorutions pour convenir au Lo-

calaire en g'adressunt immmédiatoment d
F.-X. LOISELLE,

Coin des Rues McGill et Notre-Dame,
13 mars. 44

Terrains a Vendre.
Bra

DES LOTS de TERRAINS sur la RUE-ST.
LAURENT et Ia RUE ST. CHARLES BORO-
MEE, par Lots de 49 picds de front, à partir du
Jardin do M, Molson en deacondant jusqu’à la
Brasserie de M. Philippe.
Un quart comptant seulement sera exige.
S'adresser, pour les autres conditions quiseront

très-Jibérales, nn Propriétaire soussigné.
J-BTE. LAVIOLETTE,

Boucher au Marché St. Laurent, No. 6,
Ou au Coin des Rues Dorchesteret St. Urbain.
15 mare. “ atp-45

ALOUER
A

Village Hochelagaï|
UNE JOLIE MAISON en PIERRE,à

DEUX ETAGES, pouvant faire deux
Logements, avec un beau JARDIN ot

ANBRES FRUITIERS, contenant prés de doux
arpents de terro.—1’RIX TRES-MODERES.,

—AUSSI—
UN JOLI TERRAIN de onze arpents ot domi

sur un arpent et demi.
S'adresser à M, PIERRE GERVATS,à l'Eglise

des Récollets. 0°
13 mars. 44

A LOUER.
fanee DEUX ETAGES au-dessus d'un |

1 grand Magasin, préade In Rue St. Denis,
ans la nouvelle Bâtisse de M. Pratt,

avec une Entrée privée sur J+ Ruo Notre-Dame,
sont à Înuer à Bon Marché. : :

adrosser à - ;
L … F. BRAIS,

No. 100,:Rue Notre-Dame,
,16.04y, 1... oom ‘33

2
A LOUBR, 4 #50 TE

Fonds de Magasin ct.Outils
de Ferblantier,

A VENDRE.

tr P7RDEB 1 ai
Jeune Monsiour aèrait"

Conditions faclls. ~~
Sadresser'd’
... EX DESPLAINES,

Cod 18, Rue Bangui
1eë Avril. ue oped]

Une famille vant
PLnee ua

UAROSSES A VENDRE

Da

M. OCMEARA
24, Grande Rue St. Jacques.

Uu MAGNIFIQUE PHARTON de sponde
main, mals presque veuf, pour un seul chaml.
Une VOITURE DK CHASSE, (dog Cart) du

tablue guuro que lu précédente. Un BROUGIEAD
de manufacturo anginiee, avec timons jour uu Qu

’

ç
deux chevaux.

Aussi, quolques Coupés et Phactons veufs. avec
» |siéjges réversibles. Deux où trois Carvases gn-

rontis pour être fails des meilleurs matériayx ot
par les plus hablles onyciers,?

Le tout à bon marché pour argent-comptaut
ou crédit assuré.

MN. O'NEARA.
Montréal, 25 mars,

74.Rue McGillva.

N.S. WHITNEY
Mettra en Vente, le

20 de M3RS COURANT,
Le Contenu de

350 BALLES

MARCHANDISES
SÈCHES

GOUT F4 D'ETABE,
Eur lequel |! attire respectueusement l'attention

des Acheteurs.
18 mars. 46

        
 

MANUFACTUREUR ot MARCHAND de LOT-
TES, SOULIERS et CUIRS de toutes espèces,
No. 4, RUE St, Laurent.
P-B—Ayant l'intention d'agrandir son Fonds,

il vendra, jour ln valeur d'environ 82,000 de
Ohaussures, a des Prix extrêmement rédoits.

Yu mere 46

MICHEL MOSES,
PEINTRE

DEnscignes et de Waisons,

TARASTER =u DECOR,
32,— Rue de l’Inspecteur,—32,

M. MOSESreçoit des Qrdres de ln ville comme
de la campagne.

4 mars. 40

Livres Nouveaux.
MISSION du CANADA, Relations inédi-

tes do lu Nouvello France, 1672-1670,
avec une Introduétion png le R. }’, Mar-
tin, et deux Ciirtes Géogmphiques—
—Paris, 1861, à Vois. 12° brochés....

LE CANADA sous ln DOMINATION
FRANCAISE. par L. Dussicux, 1 Vol.
80 broché... . 2 9

LA FRANCEaux COLONIES, Acadiens
et Canadiens, par E. Rameau, 1 Vol. 80
broché ............. sunan us sevens 68

LA SEMAINE des ENFANTS, Magasin
d'lmages ot de Lectures amusantes et
instructives, année 1840, brachée..... 74

CEREMONIAL ROMAIN oa Cours abré-
g6 duo Liturgie Pratique, etc., par M.
l’Abbé Fatisc, Se Edition mise dans un
ordre nouveau, considérabloment aug-
mentée, (1861), 1 Vol. 80 reli ....... 8 4

COURS ALPHABETIQUE et METTIO-
DIQUE de DROIT CANON dans ses
rapports avec le Droit Civil Ecclésiasti-

-
s

=

LE GUIDE de la VRAIE PIETE au mi-
lieu du MONDE, etc, par lo R, P. Hu-
guet, 1 Vo). 180 ralié....... ier 0e 3 6

En vente chez
FADRE et GRAVEL.

Rue St. Vincent, No. 30.
8 mars. 42

Dissolution ‘de Société.
LA Société qui existait autrefois sous In raison

sociale de FTIUDON et QUEVILLON a été dis-
soute le 24 Décembre 1860 dernier, de consente-
ment mutuel. M, HUDON est soul chargé de la
liquidation des Affaires de la dite Société.

- PIERRE HUDON,
: CHARLES QUEVILLON; .
Montréal, 1881. :

mtscenter8 GPGane

 

“ EN référence à l'avis ci-dessus, les sonssignés
ont l'honneur d'annoncer au public qu’ils se gorit
associés sous la raison sociale de IIUDON et GE-
LINAS, ot qu'ils ont transporté leur Etablisse-
went Commercial ds NARCHANDISES SH.
CIIES et EPIORRIES au No. 138, Rue Sc. Paul,
porte voisine de la muison occopés par M. Victar
ndon, où ils espèrent obtenir Is favour do l'en-

couragement de leurs Rombreux amis,
‘ HUDON ot GELINAS,

“Montréal, 6 fév. 1861, 20
 

Tye edeele Tig

LA Société HUDON et QUEVILLON étant
issoute, le soussigné a l'hunnour d'informer!le

public qu’il continuera le même Commorcs, 4 In
même place, en son propre nom.

1l.aurs toujours en thains, comme par lo passé,
un Assoctimont considérablo do MARCHANDI-
SES FRANCAISES, ANGLAISES et AMERI-
OAINES,qu’il recovra à chaque Arrivage.

bjissument.uno Mapu-
lie HAVRENES t'il disosorn en}1 v ‘i en’

robLi SA rant B.C
Tout en ‘remerciant sincèrement le public de

l'encouragement qu'il à Lien voulu sccorder à
l'ancienne‘ Mafson!le Soïsulgné espère, par ea:

ques, mériter Té môme édcouragement.
un FATQINARDES QUEVILLi' 7.9, DIA on LAN,

  

 

 Bt ran Banas ue Notre-Dame, .
HES Nt da Ia Rae Bt, Cro oi
48,161. wo 80 !

+

  REMEDES DY Dr. RADWAY.
“PH dSEÉ Fa 7
"AY

uk nt, coln des tude Umie

|

7 Farts “

|

<ine, qu'on pourrait trie-bien appeler : ‘“ Bonheurfc ot Vhitetoot Vs nig ; donné à l'horame.* Tout en vous remerciant de

BfmériqueduS
Quilo, ont été - Dyssenteule,

emédes infaillibles, et en ont or
mimes d'péusirure malades qui ont été gérié de

"4 . Le »

MAGN. PST VERITAS ETPREFALERIT, “HEADY RELIEF ET LES “ REGULATINO

  

  

Le “Remnatug Re.befall 4 antrrett" le ftadway| 1156, Sont sang effet ici Mais le “ Ready Relief,”

+ Remvuting fe

péritnDyamen tez autres Maladies, par l'usage du “Ready Rr-
Le “ltenevaung Re| licf” etles Pilules de Rndway.

send" oe funy RUCws Branches, les Mauvais] J'AI guériencore an moyen du “ Ready Rollef ”
Rhiaes erConant n

Les * Regulating; Pills ” de Radway sont garan- —
ties pour opérer leur effet dans l'espace de six |Le “ Renovating Resoivent‘* de Radway

Les “ Regulating Pills de Radway sont une euérit les Humeurs et adoucit la Peau tout en
Préparation Végétale ni remplacé le Calomel, Fu Se EE EN “au Lo

Les “ Regulatiog Pills” de
prises par les Femmes de santé délicate,

Les “ Roguiating fills” de Radway guérissent
toutes les Maladies de Femme.

Les “ Regulating 1'illa” de Radway rcposent les
Nerta ot donnent le sommuil ! ;

Lea Regulating Pills” de Radway, prises une do Radwaysur lea Côtes de l'Amérique du Sud,
par jour, empéchent toute Indigestion!

CINQ MINUTES

“READY RELIEF ” DE RADWAY,
et guétis en SIX HEURES,par les

“REGULATING PILLS.
laladie, où du moins elles

) prenel toutes selios (ul af - jeu

fligent géuéralement le geore humain, dont les M SREDULD ‘vuleutse s<titer du Commerce
symptômes prioilifs ne sont pns le MAL de]; e :

Le moindre dérangement duns l'Esty- *'éPOsEr de son FONDS, APPAHEILS,etc,
mac, dans ‘¢ Fore, dues le Carur, dans les Intes-
ting, dans la circulation du Sang, ete, ete, dégd poly Arent com a de Musique do SEE
nete Loujours eu douleur plus où moins grande, ir re pu Magasin de Ausique de -

LE MAL LE TETE
meat pas par luistueme une Maludie, mais il cat le
signo certain de quelque dérmngement dans le >
symptome, et qu'une maladie va se déclarer duns DEUX SETTS DE BOITES D EXPOSITION

Le Mal de Tôte ue duit donc pas être Avec VITREAUX et TIROIRS en dessous, à peu
uégligé ; car il aunouce une maladie prochaine près JU pluds de long—propres à un Drogulate où
contre laquelle il faut de suite se prépurer u ré- Marchand d’Articles du Fantaisie,

be Mal qe Tôte n’est pas eculement l'in-
dico d'une maladie grave, mais il est encore l'a lapny .
vant-coureur de toutez les Maladies infcetiruses, DEUX{DUDTOIRSd.12pleds de long chaque.
pute jes et fatales qui sont ordinuirement le ; } ’
fléan de Fhumantié, «
Dans les Fièvres contagieuses et infectieuses, HOLI®,21, Rue Notre-Dame, Quest. bm-38

toiles quo les FIEVRES JAUNES, lv TYPHUS, ’ .
i FIEYRES TYPHOIDES, les ’ L de Vi 1
CARLATINES, ln PETITE VEROLE, dany econs ae n.

les FIEVRES CHA UDES, ote., etc, ' ¢ — olo
Dans toutes les FIEVRES remiticutes et inter-

mittentes, duns les FIKVRES bilieuses, nerveu-
sea, vhumatiques, dens l'INFLUENZA, le MAL | teurs de cette ville qu'il t 0
de ‘GORGE, les RHUMES, In DIPTERIE, les LECONS de VIOLON d'enie un DOUNS de
INFLAMMATIONS, les GONVULSIONS, etc,
etc, lo MAL do TETE existe dans ses diversos
formes, et, dans toutes ces dilférentes Malodies, lo

“READY RELIEF»

FIEVRES| 7

“REGULATING PILLS" DE RADWAY

soutdes Remèdes trés-doux et tres-curatifs,
Dans tors les cas dy Maux de Tôte symptorma-

tiques, provenant de quelque dérangement d'Es- |... 45002274 j.
do Rbumes, otc, ete,le “READY RE-|N6, b14, Rue STE. Marie, No, 114,
de RADWAY donne du repos nu souf- min d

frant en quelques minutez, ot les
“ REGULATING PILLS” DE RADWAY

urifieront, dans l’espace de six heures, le systè- : dard
he de toutes Humenrs injurlenses, et tendrant à ublic qu'il tient toujours son ETA-
la circulation by vigueur première. du Mal d

te coux quil souffrent actuellement du Mal de A

Toh eu fassent l'eesni. Dans l'espace de cing ®t wi} vendra ps pede2ROOBRIES 8
minutes & six heures, selon la gravité du ma),ils |> PRIX TRES-RE t san nd achit
se trouveront dégagésde toute douleur, et joui-| l'acheter argent comptant, 1 pourra vendre” tont
ront bientôt d'un doux et profond sorameil,
Ne différez pag, et fnites-co l'essai une fois.

quo, par M. l'Abbé André, 6 Vols, no rel, 60 0},

“ READY RELIEF” DE RADWAY,| 2?jen
MÉDEOINE GUERISSANT À LA MINUTE.

Un soulagement instantané est donné pur le 73.
“READY RELIEF"de RADWAY dans tous les
cys de Douleurs algnes,
Cette ‘Préputation onlère
douleur duRhum
de Dent; des Brôl

ternes ot sxteruc
fins nn moment, In » olofl V Ned peels

Usrné, de lu Névraigie, du Mal! À des Prix très-réduits.
res et des Blessuree, lorsqu'elle : .

est appliguée à l'extérieur. La doulear qui, lor&! LES SOUSSIGNÉS vondrontlenr. bel assorti-
qu'elle continne, cause la mort, est enlovée en

|

mentda QussiCraret POTERIE,

éingq minutes par une scule Dose dv co Remédn.
Toutes les Mnladies causées par l’insalubrité de
l'air, comn:6 In Petite Yérole, les Fievres Seurla-
tines, les Flovres Jaunes, le Cholém, ete, sont Un bel assortiment de LANPESde “KRROSE-
prévenues par l’usageà temps de cette Prépars-| NE ", à très Lon marché, ainsique des TUBES
tou, Lorsque le ayslôme nerveux est paralysé, t

elle produit uno réaction immédiate.
| vrait pas mauquer d'en avoir constemment, car
où pout.s’en procurer en tout temps, et unçune| “yop fév, 1861.

Droguenie peut lu replacer. Ze

"WL. SIDNEY MYERS, Ecr., Havane, Oubs, Avis”aiix: MM. dit: Cleres.
w Havana, Oubn, 2 Janvier1858. ! Avis aux MM du-Clerge.

MM:RADWAY x1 OLE.—Messiou
souffert d'un Rbutontine chronique pen
aus; durant tout ce temps, mes souffrances ne
pouvaient pns être plus grandes. J'ai dépensé \ennité des QUARANTE

pa petite fartune en Remèdes de Méde- as OBAISC
dans un moment d’une de

mies plus violentes aflaques, un ami Espagnol, à
qui fe faisnis part do mes souffrances, mo dit qu'il
avait on Remôdo qui me soulagerai
bonté de mo pfésénter uné Louté

iow est = tend,Patte Apri en voir
ponctua ot son: exmoljtudc servir 508 pra joke, Je me’cotichal gur mon It, 0 ; ;

paledo dima grandé surptiso, Je dobmis profondé.| "76 Pnreuu
ment. Lo soir suivant, Je renouvolaf la Dose, et,
lelendemain matin, je murchais. ans ‘la: moindre LTpeng(| … : Mar posé

On ne de-

re,— J'ai
dant 20

t, ot Il out Jn se que tous cepx, qui ont une Eglise pu, yde

iedojure i péterà dessefrir, seront très-bebreux db'prns-
; cônire l’ordi- ayant pris seulement.que.la moitié de,

voteal agent 4

   
  

Fa conséquence, je crols devoir vous offrirmes
humbles félicitations pour votre précieuse Méde-

tout mon cœur pour votre prodigieux ReAY. ofa ‘Bal honneur de me sousertre, :W. ‘otre, ste,
> 8 4 WN. ‘VRAIS MOYENS DHPRÉSERVER ÉTPR M. SIDNEY MYERS

RECOUVRER LA SANTE.wd’ |a
QUE LRMALALR LISE BT KEFLECUISSK, Fidvies Billeuses,

Le “ Ready Reliet * de Radway,
‘ Renovating Räsolvent” de

“ ating Pills*’ de way
Conserrant Sania tous et nnponte L'Asthme,

comme des HpéciSques providenthels.

DesPhares Cath

Grandes Guérisons desFièvrres Typhoïdes,

Fièvres Scarlatines,
- Pièvres Jaunes,

‘ La Petite Vérole,
4 Mal de Gorge,

Mauvais Rbumes
Diarrhée,

Choléra Morbus,

Rbumatisme,
Goutte, et toutes les

autres Infirmités, opérées parle

PILLS " DE RADWAY.
LaesrRuesno De grandes Cures sont aussi opérées tous les h

LoBrad Meter 8e

aare deï jadis

|

Humeurs de toutes sortes, Morsures, Ulcdres,
s “ a) bruptions de la Posy, Tumenrs, Scrofuies,
coton ween:

|

Fidvres, Erésypôles, Maux d'Veus, Cancers,
Lo lieady itelier21ge

|

 Sfnladies Chroniques, Goute, Rhumatisme.
Radway guéri Lee poupepaie, Bronches, Ulceres, Maladies de
n . ‘oumions, etc. sont encore autant de Maladies
ny Meadle méries par lo © RENOVATING REaOL-

nt dans uit ENT” de RADWAY.
LeReliet>*do|

|

VILLES INSALUBRES, OLIMATS MAL-
Radway quête le SAINS.

too Wennutin Re-{ 1Agout spacial du Dr. Radway :—Ce pags est: le
Fbtotesirater |plus insalubre du monde. Des Médecines tras.

avec une rapidité étonnante pur le * RE.
NOVATING RESOLVENT"

de RABWAY.,

Le Dr. Wambatie, de Curacon, écrit ainai a

elficaces, pour certaines Maladies dans d'autres

ies + Regulating Pills” et le ‘Renovating Re-ny. :Le enovateHe- solvent” du Dr. Radway semblent, toute fois,
œcdvent” de Halvwa . 5euérit la Prévres lex faire exception ; car, dans tous les cas où ces pré-
Fijdres wt lea Uk 8- Cleuses Médecines ont 416 administrées, elles ont

opdré In guérison instautavément, Jal guéri les
Fievres Jaunes ct les Fièvres Typhoïdes et main-

et des * Regulating Pilis ” 1a Dyssenterie, lo Chu-
LES a RECULATING PILLS ” DE RADWAY léra, la l’etite Vérole, l'Aetline, les Pigères, etc,

Sont des Meilleures et les plus Purgatives de
le Vattement de Cœur, l'a accumulations de Sang
à la Tête, etc, otc. et cela avec quelques Doses
sculement, et en trés-peu de temps.

douno de la vigueur aux Nerfs, purife le Saug,

donnant une bonne coimplesion.

Radway peusentetre| POUR LES MAUX D'YEUX, LES ULORRES
KT LES HUMEURS,

Le Squelette vicant, convert d'Uloères.
Avant apparition du * Renovating Resolvent”

tes rues de Callao, Valraraso, Buenos Ayres Rio
et autres villes populeuses, étaient reinpiies de

LE SIGNAL DE LA PEINE, EST LE MAL bortonnes couvertes d'Ulcères do ln tête aux
K TET pieds, et semant partout l'infection de leurs bu-

: meurs, Le’ du ¢ Re ting Resolvent,” en-
Le Mal du Tôte, dups toutes ses vuriétés, ost pou Leu re perte Resolvent,semble avec le “ Ready Rellef” et lea * Regula-

ting Pills” de Radwny, n fuit disparaître co fléau
et cette calamité dans toutes ces différentes vil-
les.

Lee Wemeédes de Radway sont vendus par tous
“RRGULATING FILLS" ET LE “READY les Droguistes, Marchands, ete.

RELIEF" DE RADWAY.
Les MAUX de PETE NERVEUX et BILIEUX,

les MALX de TETE provenant de la FIEVRE,
les MADX de TETE occasionnés par la FATI-
GUE de l'ESPRIT, les MAUX de TETE CA-{ tlle
TARRHEUX,les MAUX de TETE occasionnés} 1,v MANS, CLARE et CLE, Agents, Montréal
par la DENTITION, lea MAUX de TETEpruve-
unut dew RHUMESR, ete, sont instantanément

Prix du * Readiog Relief” de Radway—25 ets.,
50¢, el 18 par Bouteill., Les * Regnlatiag Pills”
de Radway—25 cts. par Boite, (couverte de
Gamme), 30 Pilules dans chaque Boîte. Le “ Re-
novatingg Resolvent” de Radway—$1 par Bou.

RADWAYet CIE.
23, Rue St. Jolin, New-York.

14 Jans ier, 19

COMMERCE DE MUSIQUE
A VENDLRE

 

de Musique ct d'Instrumenta de Musique, désire

Le tout on une partie sera veudn à Bou Marché

BOLD, Rue Notre-Dame, Ouest.

AVENDRE,

~=ACSB[-—

S'adressor nu Magasin de Musique de SEE-

 

M. LÉON RULLLÉ, Elève dn Uonservatoite
de l’aris, a l'honneur d'annoncer à MM. les Atna-

LEÇONS do VIOLON, d'aprés In Méthode du
célehre Professeur Allard,

Leçons à Domicile et PRIX MODBRES.
S'adresser à l'Hôtel St. Nicolas, Place Jacques-

Cartier, Montréal.
17 janv. 20

A. MARIER,
EPIGIER,

 

Coin de lu Rue Brock,

MONTREAL. .
2 A Vhonneur d’avertir ses amis. et le

BLISSEMENT D'EPIORRIES sur
lu Grande Rue du Faubourg Québec,

à bon marché. 11 invite Je publie à aller voir
sen Marchundises, : ,

: Tout Effet achete serx porté à Domicile. xj
anal

: Py
TT Te Te

FAÏENCE. *

comprenant tous les articlos nécessaire et 6n use-
ge dans une famille, u des prie très-réduits,

1 —AURel-—,

en verre où Cheminées, MECHES, etc, ete-
J. PATTON nr CIE, :

78 Grande Rue St. Jacques.
’ an
 

Nous venons du publier un petit Livret, vous
foruiat- Td-40, renfermant les LITANTES- des
SAINTS et nutres PrièresJroscrites pour In: vo-

BURES, et, de plus,
NS pour les SABUTS de ARQAI-

CONFRERIE et tons les nüfres qui sp chantent
dangles divirses Fêtes de l'arintes - Ce perltOu-
vruge n été rovu à PEvêché, et nous avons la tune

sédut ce Recucil.de Prières. . Onle trouver: à

PRIX=30'SOUS. ;

rt 1.ST Neu

rat db.
  14 déc aa 

de nN Af °    
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Compagnie du Richelieu.
‘A VENDRE OÙ A LOUER.
Les DEUX VAPRURS économiques pour le

FRET et les PASSAGERS ’

“ Chambly ct Yamaska,”
avec tous leurs AMBUBL BNRNTS,
GRÉÉNENTS, ENGOINS, OMALOUPES, 40,
complats «t en bon ordré de marche.

Poar conditions de vente Ou loyer, qui seront
trés-libérales, s'adresser à

" JOSRPH LÉVY,
gont. |

Bureau de ia Cie du Richelieu, }
- - Moatréal, 27 mars 1861, 50

CompagnieduRichelieu.

AVIS PUBLIC.
Le soussigné croit devoir prévenir les marchands
de la ville et de le campagne ainsi que le publie
en général de n'avancer à persunne au num de la
Compagnie du Richelieu, vû qu'à l'avenir aucun
compte ne sera reconau vu payé par la dite Come
pagule, à moins qu'il ne soit accompagné d’un

re spécial du Bureau à Montréal, «t des agents

 

au fort de Sore) et à Québec.
JOSEPH LÉVY,

Baurean de Ia Cle. du Richelieu, Agent.
Montréal, 38 mars 1861, ;

APOTHECARIES’ HALL.

Patente accordée en Canada, 1er Juin 1860.

LURESTAURANT DESCHEVEUXDEPARADIS,
(Paradis lodine Hair Restauratire.)

LE seul Hestaurant des Cheveux recommandé
par la Faculté de Médecine.
À vendre à l'Apothecaries’ Hall,

LAMPLOUGH et CAMPBELL.

APOTHECARIES' HALL.
Le plus cunsidérable Assortiment de belles

Brosses à Cheveux, & Dents, etc, qui ait jamals
été importé dans cette l’rovince.

LAMPLOUGH et CAMPBELL,
Apothecaries’ Hall.

 

ee—————
 

APOTHEOARIES HALL.
Instruments de Médeciu. Un Assortiment cum-

plet d'instruments de Médecin, faits dans les der-
niers et meilleurs goûte, et constamment en vente
4 VAputhecaries' Hall,

LAMPLOUGH et CAMPRELL,
37 oars, ou

Livres Nouveaux.
NOUVEAU DICTIONNAIRE FRAN.
QAIS, par J, George, de H54 pages car-

tonné, prix lu douzaine........-.......$ 8,00
LECTURES URADURES et LEQONS
PRATIQUES de Littérature et de Style,
Prose et l’oésie, renfermant des Mudèles
tirés dea mellleurs Auteurs, avec des Ap-
rréclations, des Notes biographiques et
+ dubnitions des divors genres de Com-

position, par M. Uhacios Leroy, in-18 car-

 

tonné-—la douzaine « 2... 2210000000 4.60

—ACRNI—-

Uu Awortiment d'AUMANACH FRAN-
JAIS pour 1861 .... .............. . 0,20

MANUEL ANNUAIRE de la SANTE pour
1661, par F. V. Raspail, in-18 broché. . 040

En vente chez
BRAUCIHEMIN et FAYETTE,

127, Rue St. 1*anl.
43

La Passionde N. S. J.C.
LA PASSION et la SEMAINE SAINTB,

le R. *. Dom Prosper Guéranger, 1 VoL*
Inebl Less. cn sacs co 00000 .doc00c0 0 0.78

BOUQUET de MYRRHE, où Considéretlons
diversea et les plaics de N.S. J. C., parle
R. Vincent Oaraffa, 8 1. 1 Vad duets,

JOURNAL de In PASSION, ou Réclt shu-
plo fait d'après les Eyañglirs, de ce qui
s'ent pussé jor par jour tt'heure par heu-
to, Bd. Per woehton, 8.5, 1 Volin-12.0.35

CONSIDERATIO=r I8PASSION de N,
8, pur C. BE. de Ix uuzersie, 1 Vol, In-12
broché. ......…….…..oneccensssacce 0005 0.30

Idem, rolié ... .. cons aner cc ov00 s……….. 0,50
BXPOSL MONS du MYSTRRE de In BOUF-
FRANCE, Déveléppoment du Livre de
Job, par l'Abbé Em Castan, 1, Vol. 13-12
raché . .. ....,

MEDITATIONS

M inate.

es

+ sc0copsosoc0c0e 037
sur ln PASSION, d'après

l’Evangilé selon St, Jean, par M, l'Abbé
Ktm. Castan, 1 Vol, fn-53 broché ...…...

LES OMBKES do ln GROIN, ou Jésus souf-
frant figure daus la Genésu, pre le R, P.
John Bonus, | Vol 1Zobroché......... 03

LE UALIOK, Médiations d'une Ame clird.
tiennd,

LAJ'ASSION MEDITREd'aprés les quatre
Evangélisten, où élévitions puur chaque
jour du Carbme tur i» souffrances et lu
tnort de N, &., par l'Abbé Vouls'Harchet-
te, à Vol, In-18 relié. 2 cars 00 0e 0.0

LA PASSION du SAUVEUR, où wimple
Rxposé des circonstances de In Passion
d’après lea Sts Hvangéiistes, et Considé-
rations sur In Pas ton, nn # Nt. Alphonse de
Liguoet, 1 Vol. in 32.010000 0000 cu 0

REFLEXIUNS et AFFROTIONS sur In
PASSION de J.-0, ot lea SEPT DOU.
LEURS de MARIE, par St. Liguori, 1 Vol

win et Payette.

pas etd sollicités

. 0.00

r Mine, Klise Volant, in-18..... 0.28

0.34

4

    

   

   CUREs RE
NervousHeadache

usd
Headache.
En se servant de ong Pllules, les attaques pério-

diques de Maus de Tile merveuz peavent semph.
cher; ot, en les prenant au commencement de
l'attaque, on obtient immédiatement un soulage-
ment de douleur et de taalaise.

1} est rare qu'’esles ne réussissent enlever
ln Nausée et à soulager les Muux de Thle auxquels
les fermes enceintes sont si aujetles.

Elles ont un effet sur les Intestins, et font dis-
paraître la Comlépalion et ses conséquences ordi-
naires, la dépression mentale,

Par cette ralson, elles sont inestimables comine
lazatif pour les Jlommes Litléraires, les Etudiants,
los ferames délicates et pour toutes les persocnes
de roufumes sédentaires, parce qu’elles améliorent
l'appétit. Files duanent du fon et de ]n vigueur
aux organes de In digestion, reproduisantla force
et l'élnaticité à tout le système.

Les PILULES CEPHALIQUES sont le résul-
tat de longues études et d’une série d'expériences
conduites avec le plus grand soin. 11 y n beau-
coup d'années qu'on re sert de ces Pilules, pen-
dant lesquelles elles ont empbché beaucoup de
maux et ont soulagé beaucoup de souffrances des
Maux de Tôte, suit émanant des Nerfs ou d'un
Enomac dérangé.

Bes Pilules sont entièrement végétales dans
lenr Composition, et on peut les prendre sans
crainte, à tonte heure, sans changement de diète,
et l'absence de tout goût désagréable lee rend très-
faciles d administrer aux Enfunts.

Les Pilules naturelies et véritables ont cinq si-
gnatures de Henry C. Spaldiog sur chaque Boîte.
A veudre par les Droguistes ot tous les autres

Marchanda-détaillours en Médecines,
Bur le reçu de

253 Oonts,
une Hoito sera euvoyée par la Malle (exempte de
Poste.)

Tour les Ordres pourront âtre adressés à

HENRY C. SPALDING,
45, Îlue Codar, Now-York.

Lun Tésmolgnages suivants des célobres

PILULES CEPHALIQUES
Convailncront tous ceux qui souffrent du

MAL DE TETE
Qu'ils vat à leur disposition le moyon

d'obtenir nue '

Prompte et Sure Guérison,

’

Comme ces différents Témoignages n’ont
tr M. SrauDinu, ils sont

une preuce infuillible de Vefficacité de cette
découverte scientifique.

Masonville, Conn, 6 fév, 1841,
M, Spalding.

Monsieur,
J'ul tuit l'essai de vos Pilules Céphaliques, et

fe tra frmoue sdameellicton, 3. ct tour palo domes

euvoyer encore pour deux pinstres,
Una partie est demmaudée par les voisins, à qui

J'en ui donne quelques-unes de In promiere Boîte
quo j'ai "uv de vous.
Buvuy ca los b’ilules puar le Malle, ot vous obli-

gorez
Votre obélazant scrvitour,

JAMRS KENNEDY.

Haverfori, l’a, 6 fév. 1801
M, Spalding.

Monsieur,
Je désire que tous m'enroylez une autre Hoîte

de vos Pilules Cépluliquesl'usage que j'en al
fait mn douné un grond soulnggement.

Je suis, aveu respect,
MANY ANN STOIKHOUSK.

! Spruce Orcek. Huntingdon Qo, P'a,, |
18 janvier 1801.

Il. C. Spalding.
Moustenr,

vos Pilules Géplhaliques.
3 |médintement.

JNO, 11, SIMONS,

les ui trouvées excellentes.

Bello Veruon, Ohio, 16 janv, 1801,
Henry O. Spalding, Ecr.
Vous trouverez, ol-inclus, 35 cents, pour les

ucls je vous prie de m'envoyer une autre Boîte

Ayez, lu bonté de m'envoyer deux Bolt ule
Kuvoyez-moi les im-

P.8.—J'ui pris une Buite de vos Pilules, et je

MANUFACTURE DE

CHEMINEES ET TOMBES EN MARDRE,
MH, Grande Rue St. Laurent, M.

ty LARN sonssignés ayant formé uno Bo-
fepour travailler lo MARBRE, etc,

LP espèrent, vû leur expérience, leur poli-
tess ol lows titudo à servir ceux
qui voubentbits Îgs encourager, méri-
ter une part du patronage public.

+ ‘22 fév. ! 11
  

 

LAURENT&LAFOREE.
Magasin de Pianos,

Des Manufactures

Schuetze et Ludolff,

NUNS ET CLARK,
De New-York, et de

J.P. ORAIG,
De Montréal,

RUE NOTRE-DAME,
(Crystal Block,)

MONTREAL
Echanges, Héparations et Accords do Planos,
20 février. 109

 

tn8er——© rmagere —emr—r—

=== |paenez aan. vxcovrreragors | PIANOS-FORTE.
vm. Brown,Munro et Cie,

Manufacturiers de Piunus-Forle,

Cixdevant de Hourux, Mase,,

REOLAMENT l'utten-
tion des achateors sur

)) leurs superbes PIANOS-
A FORTE CARRES,dont

" ; le son est très-fort, et
dout les loltes sont manufacturées en Bois de
Chypre et en Noyer Noir, avec une bonne Char-
pents en Fer qui, pour La foros et Ia durée, ne
peut être surpassée.

Balles de Veute—No. 124, RUE ORAIG.
GEORGE HROWN, JOHN MUNRO ot OIE.

  

  

 

…——

VAGUESFARMONINS
LES soussignés ont l'honneur d'informer le pu-

bille et le Olergé en particulier qu'ils vleunent
d'établir une

MANUFACTURED'ORGUES,
169, Rue St. Bonaventure.

AM. MITCHELL, l'un den nssociés, est bien
connu du Clergé comme FACTEUR d’OR-
GUES; ce qui est une garantie pour ceux qui
voudront bleu les bonorte de leur confiance on les
encouragennt, vÂ qu'ils sont les seuls Facteurs
d'Orgues Uanadiens à Montréal.

M. MITUHBLL informe Messieurs les Curés
nul} anne Gney-ces 180 à eu Sacone pe

man de dans les Parcluses où il y aura des Orgues
à réparer où à accorder.

MITONELL et FORTÉ,

 

 

 

 

D'ORGUES,

CENT,
_ FOUBKE-EHRHONSÉMEQUOTIDIENNE,LT SPORESN et EE

yr ’ —

MT al . NF at
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SAMUEL,HOLMES,
TOLE, FERBLAXNC ET ZING,

, No. 12%Ry St, Paul, No. 124. |
DES FOURNAIBES 4 AIR OHAUD construbi

tas avec grande sécurité et sur fe meilleur prin.
cipe connu de ventilation.
LES Ouvrages en Plumb, les Appareils pourle

Gaz, ete, sont faits par des vurricrs très-vouspé-
teuts, et en conséquence Il réclattel'attestion des
persnnnes qui out besoin de quelque chose dans
“ ligne.

Tous les ordres 8 lement exécotér,‘vus Jes seront pongtuerT

 

 

Compagnie d'Assurance Royale
ba

LIVERPOOL ET LONDRES.

CAPITAL:

DEUX BIILIOBE STRBLING

Granc Fonds de Réserve.

DEPARTEMENT DU FEU:
CETTE COMPAGNIE continue à ASSURER

les Bâlisses et toutes surtes de l’ropriétés contre
les pertes où demmages par le feu, à des

Conditions Liberales.
Toutes pertes honnêtes sont promptement re-

cauvurtes sans déduction ou discompte, at sans
aucune référence en Angleterre.

L'imimense Capital ct la sage administration de
celte Compagnie offrent ta plus grande sûreté
aux aseurés.
© It n'est rien chargé pour es l’olices où Trans-
crus.

 

DEPARTEMENT DELA VIE:
Entre autres avantages cette Compagnie offre

les auitants à ceux qui se proposent d'assurer
leurs vies :—

Parfaite shreté pour l'accomplisactment do ses
eppageiments vis-d-vis de ceux qui prennent des
olices.
Facilités extraordinaires et privileges impor-

tants accordés aux ussurés.
Taux de Prime faciles—payables tous les ans

wu tous les six mols, au gré de l’uasuré.
La moitié à crédit, lorsqu'on le desire, pourles

assurances de £500 st:rting, et plus.
Une haute reputation de Prudence vi de Juge-

ment, et lu cousidération la plus libérale de tou-
tes les questions concernant les interêts des as
surés.

Trente jours de grâce sont accordés pour le
paiement lorsdu renouvellement des Pritues, cl
u Police ne sein pas confisquee par suite d’une
erreur qui n'aurait pas éte intentionnelle.

Les f’ulices déchues par le nou-psiement des
Primes peuvent être renourelées dans l'espace de
trois mois, en payant [a Prime, arce une amende
de dix chelins par cent, en produisant toute fois
une preuve satsfnistnte de l'état de bonne santé
de l'hasuré.

Participation des profits par les assurés, vu
montant des cleux tiers du revenu net.

Le larçe honus déclaré en 18% «de £2 par cent
pur nunée sur In nomme ussusée, étant, pout les
âges de 20 à 40, de RO par cent sur lu Prime.
Vient » nsuite Jn division desprotits en 1860,

Vuceu La NOHOEUILES UE MICULCIE BORÉ payés par
la Compagnie.

BH n'est rien chargé pour les Estampes et les
Pulices.

Référence Médicule-—W. R. Scorr, M. D.
H. L. ROUTH, Agent.

2
_—

30 janvier.

LA "ROYALE.

Compagnie’Assurance
: DR

LIVERPOOL ct LONDRES
corns

Q'Incendioetsurla Vie
CAPITAL:

DEUX MILLIONS S300.
RT UN

Grand Fonds do Réserve.

J'ai l'houteur d'informer lo public que je tions
mon Bureau d'Assurance pour cette Compagnie
No, 292, Rue St. Paul, au-dessus des Magasins de
MM. Lamothe et McGregor.

Le grand Capital de cette Compagnio et la
manidro honorable avec laguello elle roglo tou-
jours les reclumations faites contre elle, garantis-
sént la plus parfaite sûreté aux assurés. Elle ns
sare toutes sortes de Propriétés contre los pertes

    pr

IURATEURH
DB LA

RES
|CHEVELURE
L"- PARADIS,

| (vhxganation D'lODDNE) |LAS

Patenté pour le Canada ler Juin 1860.

8 oct

MANUEL, PAROISSIAL,
RECOMMANDÉ POUR LES MISSIONS,

A Vendre en GROS cten DETAIL
curs

Z. CHAPELEATU,
112, Rue Notre-Dame, 113,

Vis-d-vis le Palais de Justice,

II contient les Prières ordinaires du Chrétien,
les Peautnes et les Hymnes de l'Office Paroissia),

118
 

ques.
—AU8SI—

MANUEL DE PIÉTE,
A l'usage des Cougrégations de la Sainte-Vierge,

Contenant toutes les Prières à l'usage du Ohré-
Uen,les Hyranes de l'année et un Recueil de Can
tiques pour les Dimanches et Fêtes de l'année.

 

SAVON LIQUIDE
POUR

Laver ot nettoyer le Linge, etc.

PELLY ET LOPTON,
Seuls Fubricants sur ce Continent de l'Article sus-

dit, qui est une Invention anglaise, el que l'ex-
périence montrera sans rival pour les

buis indiqués,
ONT l'honneur d'annoncer qu'ils sont prêts à
exécuter touten les DEMANDES qui pourront
leur en être faites, depuis un Gallon et au<les-
vus, et à les livrer, soit ans les Magasins, soit
dans les demeures purticulières, qui ne sont pas
en dehors des limites de la ville, Sa principale
supériorité sur tous les autres repose sur les qua-
lités suivantes, savoir:
I est bien meilleur marche, car, avec la mêroe

{oantité de Savon, an pent faire un plus grand
avoue.

 

les V

première eau.

agit egalunsnt bien sur les brosses l'oiles de Cui

et n’affecte nullement les mains.

LE SAVON LIQUIDE

Cuivre, et cu général tous les Ustensils de Mé
nage.

Creat cacore le meilleur Article connu pour
nettoyer la Laine, et il est recommandé aux De-
corateurs de Maison, aux leintres, aux Vernis
seurs, etc, Rinsi qu'aux particulitrs, comme un
Savon très-ntile ct très-tconomique, nettoyunt
promptement et d’une manière efflence de gran-
des surfnces d'Ouvruges pelnts où vernis.
PELLY et LUITON désirent ajouterici quel-

ques-uncs des recommandations qu'il ont reçues,
vertifiaut et faisunt connaître le mérite de leur
Savon Liquide :—

St Laweesce Haut,
Moutréal, C. E., 7 Août 1860,

MM, PELLY et LUPTON,
Messiouts,-—Ou un fait usage de votre Savon

Liquide dans cet Etablissement, et it est parfaite-
ment ce qu'on l'a dit être, c'est-à-dire très-éco-
nomique, favorable aux Etoffes et tout-à fait dé-
purntoire dons ses propaiétés.

Nous sonunes, Messieurs,

Pour emballir, ocnssever et faire pousser les Che-
pan et pour guérir toutes les maladies de Le

les Evangiles de l'anaée et un Recueil de Canti-

It épargne beuucoup de temps, même lorsque
Memante n’ont pue trompé, — 1, lusts

ont trempé, Il faut que trés-peu de froitage dans
Peau claire pour les nettoyer des saletés de In

Son uction dépuratoire est très-grande, car il

sine, sur les Toiles fines oules Foiles de Cum-
bray qui deviennent d’une blancheur éctatante.

Il ue saurait nuire aux ‘l'issus les plus délicats,

est également bon pour écurer les plauchers de
Bois, les ‘Tables, etc.) les Objets de Ferblane, de

 

 THOS.DAVIDSON
MARCHAND

QUINCAILLERIE,
Cathedral Block),

INFO les ARCHITEOTES, ENTREPRE-
NEURS, CONSTRUCTEURSet autres, qu’il a une

BOUTIQUE de FERBLANTIER,
en pleine opération en conexion avec zon Maga-
sin de Fer, tel que Constructeur de Maisons,
Fournisseur de Meutèes, etc.
M exécatera avec ptitude tous Jes Ordres

+
du"

ean, ’ wira bieu lui donner pour toutes sortesC'est um agréable Article de Toilette. quon vo
Lamplough et Campbell, | H. PARADIS, D'Ouvrages en Ferblanterie,

Agents pour Propriétaire

||

FO Couvertures
Montréal. Bt. Antoine, Rich. ns

en Ferblane, Zinc, ou Fer galvanisé, etc., etc,
te! que requis pour les Hâtisses généralement, et
est prêt à contracter puur ces différents Ouvrages.
Ayant engagé des Ourriers de premier prix, et

étant muui d'Insumeuts et de Machines eupé-
rieurs, il peut travailler à des conditions très-
faciles.
M. T, D. sollicite respestneusemant des Ordres

du public.
lor mars.
 

TABAC.
300 BOITES DE TABAC,

D. W, MOOR,
No. 97, Rue des Commissaires,

Cotn de 1a Rue St, Nicolas.
23

NOEL ROY,
TEINTURIER-DEGRAISSEUR,

DE NEW-YORK,
51,—Granne Rue Sr. LAURENT,—S51,

MONTRÉAL.

23 janv.

M R. informe€reapectucusemment ses amis et a
public, tant de ville que de campa u’
vient d'ouvrir à J'adrusss ci-dessus un YOUVEL
ETABLISSEMENT de TEINTURE ot de DE-
GRAISSAGE des Velours, Soiries, Laiues, etc,
Cachemires, Châles de Crêpe, Robes de Velours,
Soies ot Marinos, Rubans,—Surtouts et Pants
lons en Dray,Vestes en Drap et eù Velours,Crava-
tes en Suie, Flanelles, Gants de Kid de Dames et
de Messieurs.

M. Noël Roy teint ct nettoye aussi les Cha-
peaux de Paille, Leghorn, Feutre, ete, etc.

Prix très modérés.
18 arril. 30

| \

M.GRAVEL,
MANUPACTUREUR DE

CAROSSES ET VOITURES,
Nos. 63 et 65, Rue Sz. Antoine,

MONTREAL,
TIENDRA constamment en mains
n grand Assortiment de VOITU-
RES da toutes sortes. Toutes les

CONMMANDES et REPARAGES qu'on voudra
bien lui confier ceront faits avec promptitude et à
des PRIX MODBRES.

11 fév,

CAROSSERIE, Etc.
par

F. X. ROY,
COIN DES

Rues St. Laurent et Dorchester.

Tont en remereinnt bien eincd-
rement ses pratiques de l'enconra-
went qu'il en a dejreçu, le Sous

signé avertitaes amis et le public, qu’il tient
constamment en maîus à ls place si bien connue
comte ayant été longtemps occupéo par feu L.
J. GAUTHIER, un assortiment des plus élégantes

Voitures d’Eté et d'Hiver,

Dans le meilleur style et les dernier: goût.
[1 fera aussi toutes les Commandes qu’on vou-

dra bien lui confier au goût des pratiques et sous
le plug court délai.

Prix très modérés.
F. X. ROY,

Carossier,
Coin des rues St. Laurent et Dorcheato

9 janvier 1861. 17

 

an-31
 

CANADA,

MONTREAL.

Propriétaires de ce vaste Etablissement,

OFFRENT nu public en général nn Assortiment
des plus complets en (ait de VOITURES d'ETE

DENISetTRUESDE;.
AVOCATS, DELL

SAINTE MARTINE,
CES NESSIEURS ont !'

u'ils se sont
e Circuit, dans et

guay.
aaet ont ouvert

e Où l'un des Associé
16 fév .

un Bureanairs AS yy,
Conanmer:

etee came a3

M.GARANT#oratieND,
No. 47,... Rue Se. Gabriel

© Visdvis In Petite Rue St J,
35 janv.

ee u
MOUSSEAUET LABEL;

AVOCATS, B
Petite rue St. Jecques, No. 23
M. MOUSSEAU aui

mondrille et de Berthier les Circuits de Dray

M. Labelle sutrra le Oircuit de Verchères

+. No. 6
Jacques

  

Denis & Desn yers
AVOCATS, °

Rue St. Vincent, Batisso de M
Seraphino, ’

Nr. DENISsuivra les Cireui asSouLaxaes et BeAUHARNOIS, (a de Vicon,Mn. DESNOYERSsuivra les
trict de TERREBONNE,
Montréal, 16 mars,
——© en

Cours du De

35

Demenagement
LE

Dr. JOURDAIN
SINTIOTE, '

A transporté son CABINET d'OPERATIUX y
126, BUE CRAIG,195

Au Coir dela Rue C618, derrière 1Montréal, 1" Bene

 

  

ws

J.P.CRATG,
FACTEUR DE PioNDS, |

82,— RUE ST. LAURENT,_g
__MONTREAL,
POURQUOI EST-ILSAGE

DE FAIRE USAGE DE A

L’EAU À
PLANTAGENKT É

 

 

PARCE QUE VOUS BUVEZ CRITE 4
EAU POUR VOTRE SANT: [hs
_Wmoat un IH

DR. TRESTLER, À
DENTISTE,

OCCUPERA soa nouveau Domicile du ler NAidans la maison de Sir LL. H

|

Lafontaine, Bare, [BE
encoignure des Rues St. Lambert et Petite lue MESt Jacques, vis-a-vis de chez le Dr. Neleon,
‘25 avril

Dr. FEURGEON, 0
Coin des Rues Craig et St. Urbain
6 juin. a

J LA VIGNE, 4
FABRICANT DE

Tabac ot Cigaros,
No. 70, RUE NOTRE-DAME, No.7, [3

MONTREAL,
Vis-d-vis P'Instilut- Canadien, à ? Enseigre du Tur: §
PREND la liberté d'informerses amis et le Fr

bic en général qu'il a ouvert un MAGASIN &
TABAO et CIGARES, et qu'il a toajours ©
mains un Assortiment ds tmieux choisis,

 

 

CAROSSERIE

418,—Rue St. Antoine,—-48,

MM. N. et A. C.LARIVIERE, |!

9 mai.

 

  
 

   

 

; y et d'HIVER, dans les derniers goûts et à des Prix! Tient constamment en mains un Assortiment ME
‘ vos Pilule haliques. Ce sont réellement A ou dummagos par lo feu, À des Conditions les plus Vos, ete, ' à maing un Asiortimest À

(83. Ruventecharevere 04 lesbaruefol encoretues, ‘men ‘ : libérales. En considération de ces avantages (Signe), HOGAN ct PENN. eSréparont aussi toute espèce do VOITURES trèsétonussi126OOOTEreScantine voN ” » —— ’ 2 9 “!

; J. ROLLANDot FILS, Adromez A. STOVER IN ST, MICHEL. D'YAMASKA, C. E. ogggelwlvoudra bien me favori- Doxnoana Hog, €8 Bols, Ferrure, Peinture et Bourrure. de Pin ct de Obdre, Tringles Rames, Dili JE
11 mars, ; £. ‘6 “48 . y Te Bly : ———————— 1 1. LBANDRE BRAULT. Montreal, ÿ Août 1860. ~—DR PLUB— Echelles, ctc., etc. x

Tomeeesens mee Belle Vernon, Wyandot Oo, 0. LE lend a ‘ dot if 4 sopt 103 [MM. PELLY ot LUPTON, ul prennent des Voitures en soin à des condi-| 27 janv. nl
. 224 nc ps soussigné ouvert un grand ot wagnifique pt. CL ; Tr pu libérale 1 SONT À C08 EU Pau. uw

Petite Vie‘deSt. Joseph, Hynldsbur, Frain Go, Oho} ATELIER muni tan Engin À Vapeur, 4 fées scoreeeEuétioerduparfait Ca jullet 24-79 mi 4
+ 1 Suivi d'une Neuvaine,@un Exércics 9 Janvier 1801. rontes Machines qui travaillent leBols d'une ma- 1861 1861 a tn Savon Liquide que J'ai pu voigue ; 9m i

‘ pour le Mois de Mars, etc, Henry O. Spalding, NY aropartait, dans l'espérancequolesMessieurs Whe Lone ee apprécier par usage aoJen i Tede Fos aiSSH“Bi HE Ba Li 2 nk fdas) 4
, . 48, Rue Oedar, NY, u Ole voudront bien l'encourage " ; ’ ; M : ns WI ve Ë À

A vendre à l'Rréché,po Hdtoluaire, au Oollége ° Cher Mousieur, quand ir sauront qu’il doit prendre desarran Graines N ouvelles. Save ;Labisentents wepreuve queVusage du 1800. 0 ecours. x) Cos 3
de Montréal, aux {beairies Prégen, Beauché- J'inclus dans Ja présente 35 cents, pour les- ments pour avoir ses Tuyaux d'Orgues de l'ku- ; — Savon Liquide, proj que le —_— ; op À   Savon dure, cst une grande epurgne de temps et

de travail; en outre, il est supérieur à tout autre
Savon pour nettoyer et blanchir le Linge, sans

LYMANS, CLARE ot OIE. viennent de raco-
voir, pur les Bieamers Osnadiens, vià Portland,
un Assortiment ordinaire de GRAINESde JAR-

rope, quoique coux qu’il emploie malntensnt, ot
vonaut des Etats-Unis, soient de première qua-
lité sous tous les rapports

=AURBL=~ :
fuels vous voudros blen m'envoyer une Bolte

Une petite FEUILLE coutonant d'axoelientes
© vos “Pilules Céphaliques” Ravoyes.les d LAMOUREUX et MARIEN.

l'adresse du Rév. Wm. C, Piller, Reynoldsburg,
: BAZINETA.

Pratiques en l'honneur du môme Sant, et fuvori-
sées de plusieprs Indulgeucen.
-19 fév. 31
oraSsho| 4i©WpOrit SlAd brine

FONDERIE-DE TACITE.

Franklin Co, Ohio,
"Vos Pilules sout inappréciables—cllos gué-

| risaent10 Mal do Tate presque instantanouent.”
Volre, otc.

- Wi OC, FILLER.

Le soussigné construit des ORGUES de tout
PRIX,dopuis £80 & £3,000, avec ud long crédit.
Par exemple, un Orguo do £800 pourra être
pays pur L708 ou £100 par auuéo; un Orgun de
£230 pourra l'âtre par £35 ou L50 par aunée,
ainsi de suite et sans intérds,

DIN, d'HARRBE, de PRAIRIE et de FLEURS,
qu'ils offrent en vente aux Marchands de la C
mgne, aux Fertniers el Jurdiniors, à des CON-
VTIONS LIBRRALES. Les Graines sont tou-

tes do 1a Récolte de 1800, importées des premis-
res Maisons d'Europe, ot garantios dtre ce qu'elles

nuire aux ‘l'issus qualité queFn'a pas le
eu barre. ve

Ju suis, Messicurs,
, otre, otc, 4

(Sign), GEO. F. POFE,

von

| MARCHANDISES SECHES
“EN GROS ET EN DETAIL,
41,.......Rue Notre-Dawe,.... ....41,

CHAPELIER ET MANCHONNIER: 3
EN GROS KT +N DETAIL

     
; Monrazac House,
Montréal, O. E., 7 Août 1860.

MN. PELLY et LUPTON,

Deuxième Porte Est de ld'Rue St! Denis, ‘
14 mal, 89Une goule Boutellle de QOLLE préparée par

SPALDING vaut dix fois ce que ça coûte
ordinairement à l'année.g4

sont indiquées per leurs noms.Pour un Orgue payé en partis comptant, Il y
! Parmi cesGraincs, sont los sulvantes :—aura une grande déduction dansle l’rix.

Ses Orgues sont à meilleur marché que ceuxIVES ctALLEN,      

 

 

 

 

 

       + 3rnines d’Oignon Rouge Américain, |,Messieurs—J'ai beaucoup de plaisir à certifier |—— ’ eT— Importés de I'urope qui coûtent, par exem- 000 livres Graines d'Oiy Bo Al ble ès vraiment supé oo Co ,
MANUFACTURIERS DE dÂLLE PREPAREE PAR SPALDING! ne. rendusid sansBoiler,ol non mantle à leurs |; To À 14 do :do Jus ; id,5 revstpreferable,3milotreSuron : en, ° .

Quingoaillorie, EPAREE PAR SPALDING! san même dimensionot toutcomplet,aves| 3000 do de Navet, © RlEarpeePen Laver, or 1 ar SNo.60," Rie ‘Queen; No. 60. COLLE PR A Botte bien flute, ine "endus aaus places” pour 1900 de do do Jauned’Alberdcon, . | YUaépargnebeaucoup de temps et d'argent. J (Viswiovis It Palais de Justice)
ba TE eet ; 0 a 1 > P ING! 1000 do do - do Blanc, 6 suis, 4 Jwo hie Riyyintows, Montréal, OOLLE PRERPAREE PAR BPALDINI £500. routed.) ‘ odo oy O00 do +do Garottes longues (Orang «Votre obélasant sorviteur, - | M A. BAZINET Nettoye, Teint et Répre §

“i. Siperbes Ferrements CONSRAVEZ LFS NORCEAUX! eniatontoyGruispendantonamramull en O00 do flo do Hlauches, de1 (Signé), J WARREN COLRUAN. tracouhesslesCORBILLANDSde 81P2X net espéces de PELLETERIES.
ER : Sr 1 coûte à l'acquéreur. i T0 H USSON, et qu’il continuera de mettro au service BAS PRIX.; “De toute Description. ECONOMIEt PROMPTITUDE! | © 5 \ . 100 du do do Allringham , OTTAWAHotkL, ' pe

> '—DE de prop, [T7Repark d leap Fobjet dure davanioge”.gy deonah ohtapotebly WW do ao rodEarlyoryrte MM. PELLY et L pron5.47Août1660, duaiiqueCorbierseu pour lequel M. TS TS p Ë

eipotrt|te| nénpànrfr 9 Ne[ueCore dorainvdeOEROUBILS| 0ee
"Divers Patrons nouveaux de BALUSTRADES| dant les familles les plus g oat tonjours deux raisons principales: parce qu'il cat Oana- 0 0 0 o d blic 88 HLL. AVOCATS ;

, , ft dispeudi ° ° : 300 do do Hette Rouge sang, recomrmsander eu public comiue un Article très- * ?
pourunisotquioureçus,quisont raretres Yes Meubles,les nojoux, dieuviresloutautre. areclui 00 do pu pate Suerée, \ 5 utileoud'une grande épargno comparé au Savon No.10PoleAueBeJost No. 25, Rue St. Vincent.

à-Bon Marche. ' Païence, ote. . , 1e fait mi né ‘un U à doux v Jo: Choyx,de York, , 18 dée. . 8 el A

“OÛVRAGES de toutes sortes à trètlus Prix. LA COLLE PREPAREE PAR SPALDING Olaviers.cons aoraoe 1Brgante wit en 200 do ‘do ‘ de Brent, Yoable WROWNING, 1 juin..

Ayant à notre serrice des falseurs de Modèles encontre toules ces nécessités, et peut coller face Avec l'autel, et avec besocoun d'amélivra-| "39 do do do StDenis YL J. MOVRIRE ———— = a atto rr , 0

et des Qu'riear trés-expérimentés, tout Ouvrage oule cspèce de Meubles de Ménage. Elle est tion dans le son etl'arrangement des Jeux, dont lo do dn Rouge pour” . |Le Savon Liquide de Pelly ot Lupto {Pour les ‘Jours-de-Fe | :PATRICIUS -0 LEARY, ho Uy
+ qul'nous sern donné. sora’ blen et pleinement oujours prôle au bosoin. le Prix ne scra que de £480 à £500, et sors ter- % Ber Marina LO 58 du pn 1,00 A,0WBplon — 3 Mébre CHIRURGIEN
x exécuié. Con | «TRES-UTILEDANS TOUTE MAISON.” mind pour Phques. LE tabi * 200 de de Ooncombre hads, sara ven ue pria nchetéurs sans aucune … - BRIOES de toujesespôges, x] IN ET ’

- Opnstamment on mains, BASNS, aveode gran - vOVIDR-J. PARADIS, do charge, pourva qu'ils soient en dedans des lini Gelées a CEE Place Chaboillez
des‘ améliorations, EVIERN,-CHAPEAUX de| N.-B.—Il y n une Brose avec chaque Bouteil- - Facteur d'Orques. 150 do dn do ert, tes de 1a ville, Js. 9d. le Gollog, ou 3 Gallgns y Goa do ¢ .

; : ur 26 do do Chou-fleur de Paris ‘ ; au Eusences pour parfumer, dégagées de tout} .
OHBMINEB,sicyetee._PRIX:35 Cents. 81 déc” coe all 56. do de Pols de Jardin: 7 pourise plastre. Àserancoordé un bonexcomm te| Ingrédient injurieus, 0 ” Rue St. Joseph
ee SL Sd HENRY0. SPALDING, eideitim |do polo Radin do LeeauSe rageCmperer Russia),Ia meilleure on No. 118 et 16,
BA vr oR. WPM. - No. 48, RusQedar; New-York, |’ MET "A AT? 190 do Bpis de Ble-d’Inde du différentes sor- Chemin de Fer, salt:abond d'aucun Val ; —

PUBLBARERR: SekGD.THERLAULT,| ai[Retorn] TORSEE Big Da CONSULTATIONcod ene _Blète gradu sf Ÿ . XMPRIMBUR. tLeaTS 25e A vendre par les Propriétaires et Fabricantsau| Trufles enBoîtes d'une Pinte, d'une Obopiuo LaManx | Ls Bom.cute: ; Aa "14 cortaînes personnes saus prinoipes se RL ad 2 De : No. 58, rue St, François-Xavier, où à Manu- of ‘ 1 - res à 7 beurèé
-L'Univorsité-Laval‘de Québes, ptoran trom eepelednia No. 87,Rue,St. François-Xavier, Na. 87, Tiatades Pree . avian, be ain 7 motre, EL eatProvision. de Tortus, data framy Ko Bouros | postes 1Lesa ns ; ; "tea tations de ma 0 ns utes , ge “hee : SV 537 ins ne! 9 x : ÿ . leu TA nP 1a . Fe Leerrant=

[8 Rue SE Lambert, felationmeCBapdr otde IMONTREAL: [rouge Bano de Hollbadey++ No.24, RUE 81,NICOLAS TOLENTIN, | poudredéplorepourPRnpeios COMPRIMÉET PUBLIÉPE EMONTREAL: 15 voir sile nou eu pleis, ( . TOUT OOVKAGEDTMPRIMERIEsorsaxé quite dePrat 201 € (DonnandangIaae Marie,) Fruits choisis, Syrprotsait cos JMPRIME +1.

CAL pôbixi NS à toute boure; QRATUL- K3"0OLLE PRBPARER PARSPALDING,GE% coté ‘dv goûtet’ pônetu té, ot des PRIX | reinesde Preistei, do Nilo ateot, =. ‘ REA "Canada Eu a A Placed “| os PAR Co

“flelves Ch2 putEnveloppetoutes antréePripanatigns ome e-28 | *°18 janvier. ’ BANE |août "By ites #51 anguet et Olel
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